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Notre système 
de santé 
est archaïque

MOHAMED-SEDDIK BENYAHIA

Le militant nationaliste
qui incarnait l'homme
d'Etat dévoué
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Un homme d’une trentaine
d’années est mort des suites
d’un coup de matraque, que

lui a asséné  un commerçant dans la
localité d’El Tarf. 
L’origine de ce drame avait pour
motif…un sachet de lait ! Oui, on ne
délire pas. C’est à cause d’un sachet
de lait, que ce jeune homme est mort
suite à l’altercation, qu’il a eu avec le
commerçant qui voulait lui imposer
un autre produit pour pouvoir «
prétendre » à l’achat d’un sachet de
lait. 
Vente concomitante, dit la loi qui
réprime ce genre de procédé.
Mourir pour un sachet de lait…ou
comment on bascule de vie à trépas
dans la jungle du commerce made in
bladi. Ou quand l’inessentiel vire au
tragique. Ou quand la faucheuse se
fait épicier-bourreau.  
Parti quérir un berlingot de lait…un
jeune homme est envoyé Ad pâtres
dans l’autre monde. Exit brutal et
gratuit, consommé sur le comptoir
du commerce barbare. 
Il a dit quoi notre ministre du
négoce? Que la mafia du lait a sévi?
Que c’était le Mektoub prenant les
dimensions d’un sachet de lait ?
Perceptions erronées, d’un commerce
fossilisé par la bureaucratie et les
effets d’annonces, pour apaiser les
ventres qui peuvent se muer en
gosiers défiant la paix sociale…les
simagrées du ministre du secteur,
finissent à Tarf dans la wilaya de
Annaba ,chez un épicier s’adonnant
à un négoce sans morale. 
Cherté des produits, inflation
démentielle, pratiques illicites…Le
commerce vire au vampirisme
quotidien. Il est presque
anthropophage, mangeur de clients.
Un jeune homme est mort pour un
sachet de lait dans la wilaya de
Annaba, ont rapporté les journaux ! 
Le commerce des produits de
consommation courante, est
définitivement gangrené et étranger
à toute réalité, et l’Algérie
définitivement saturée de problèmes
de ce genre.  
Aussi, les jeux du cirque du ministre
n’amusent plus personne. Car cette
fois-ci , il y’a eu mort d’homme. Et
cela est intolérable. La mafia du lait
a dit le ministre, il n’y’ a pas
longtemps …Quelle farce tragique ! 

Mourir…pour 
un sachet de lait
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L’antenne de l’Agence natio-
nale de gestion du micro-cré-
dit (ANGEM) a financé une

cinquantaine de projets d’investis-
sement durant le premier trimestre
de l’année en cours à Oran, a-t-on
appris de cette instance.
Ces projets sont financés selon la
formule de financement triangu-
laire (agence-banque-entrepreneur)
pour l’acquisition du matériel pour
un crédit d'une valeur d'un million
DA et la formule d’achat de ma-
tières premières pour la femme ru-

rale et la femme au foyer où la va-
leur du crédit ne dépasse pas
100.000 DA, selon la même source.
Dans ce cadre, 32 projets d’investis-
sement ont été financés depuis le
début du mois de janvier dernier
dans la formule du financement
triangulaire, sachant que ces crédits
sont octroyés par la banque et
l’agence pour l’acquisition de maté-
riel et la création d’activités dans
différents secteurs, à l’instar de l’ar-
tisanat et les services.
Durant la même période, 18 autres

projets d’investissement ont été fi-
nancés selon la formule d’achat de
matières premières pour la femme
rurale et la femme au foyer (agence-
entrepreneur) pour les encourager
à participer à la production natio-
nale. Les jeunes qui ont l’accord de
financement de leurs projets béné-
ficient de différentes sessions de
formation dans le domaine de la
gestion des projets, organisées par
l’ANGEM pour leur permettre de
réussir leurs projets et de bien les
gérer. Lors de la même période éga-

lement, plusieurs caravanes de sen-
sibilisation visant les jeunes des
zones rurales et les femmes au foyer
ont été organisées à travers la wi-
laya, lors desquelles des explications
ont été fournies sur la méthode de
création de micro-entreprises, dans
le cadre du dispositif "ANGEM",
notamment en ce qui concerne les
activités en adéquation avec les spé-
cificités de la wilaya comme l’agri-
culture, l’artisanat et le tourisme,
entre autres.

R.N

Lors de son passage à l’Emission « l’In-
vité de la rédaction de la chaine III »,
le professeur Djamel Eddine Ni-

bouche, chef service de cardiologie à l’hôpi-
tal Nafissa Lahrèche à Alger, ne mâche pas
ses mots en déclarant : « Vous pouvez avoir
un hôpital des plus modernes possibles mais
sans les compétences requises ça ne sera que
coquille vide». C’est pourquoi, le système a
bel besoin d’être réformé de fond en comble.
On fait une réforme, appuie M. Nibouche,
quand un système devient non performant
et l’urgence est de passer au diagnostic pour
aborder une réelle réforme en concertation
avec les experts, avec les gestionnaires, avec
les auxiliaires du secteur et toute l’équipe ré-
gissant l’établissement hospitalier en Algérie.
Il n’hésite pas à qualifier notre système d’ar-
chaïque et appelle à amorcer des chantiers
de réflexions pour repenser les priorités et
les missions dévouées à l’hôpital afin
d’aboutir à « un système fonctionnant de
pleine efficacité ».
La réforme est intersectorielle, dit-il, elle fait
intervenir tout l’ensemble de la santé pour
parfaire la rénovation du système sanitaire

dont la gestion hospitalière. « Il faut savoir
que l’épidémiologie d’un pays change avec
l’évolution des maladies. Avec cette évolution
les moyens et méthodes doivent évoluer pa-
rallèlement », explique-t-il. L’état épidémiolo-
gique algérien n’est plus celui des années
1970. Aujourd’hui, il y a les maladies dégéné-
ratives, le cancer, le diabète, etc.
Selon l’intervenant, un système sanitaire doit
s’adapter aussi aux catastrophes avec à la carte
un plan national de sauvetage, citant au pas-
sage avec regret l’exemple de l’action anti-
covid disant : « On n’était pas préparé à cette
épidémie ».
Il y a des priorités, on doit procéder par
phases, propose-t-il, à commencer par réor-
ganiser l’hôpital car il y a un désordre. « La
gestion de nos hôpitaux est archaïque et il
faut remettre de l’ordre et moderniser sa ges-
tion. « La gestion hospitalière est anachro-
nique et repose sur des méthodes anciennes
», fait-il constater appelant à une modernisa-
tion rigoureuse de cette gestion.
« Numériser c’est bien, mais cela ne suffit pas,
tout doit être réformé en phase », estime-t-il.
Le comparant à une entreprise ou un hôtel,

l’hôpital doit être, de son avis, géré comme
une clinique privée, qui ne souffre pas de
pannes qui causent des arrêts de services et
pour s’y faire avec une gestion moderne « il
faut le débarrasser de certaines charges
comme la nourriture, de la maintenance, la
gestion du parc ambulance, de la blanchisse-
rie qui ne font pas partie de sa vocation pre-
mière. « Voyez-vous une clinique privée qui
travaille 24 heures 7/7 tomber en panne ?!
Alors qu’au niveau d’un hôpital on reste des
mois pour pouvoir réparer un appareil », fait-
il constater non sans amertume. Le point cru-
cial de la réforme reste, de son point de vue,
étroitement lié aux personnes compétentes,
aux personnes expérimentées dans la gestion
hôtelière et du personnel en collaboration
avec le corps médical.
« Pour accéder à cette norme de fonctionne-
ment, la gestion de l’hôpital doit se hisser aux
standards internationaux », martèle le profes-
seur Nibouche disant : « Ce qu’il nous faut
c’est une équipe de gestion cohérente pour
accomplir une gestion intégrée afin de réali-
ser de bonnes performances ». 
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Notre système de santé est archaïqueLUTTE CONTRE 
LE CORONAVIRUS
La Protection civile va
intensifier ses actions
de sensibilisation

Les services de la Protection civile
vont intensifier, à travers une cam-
pagne qui sera lancée lundi, les ac-

tions de sensibilisation et de prévention
dans le cadre de la lutte contre la pandé-
mie de coronavirus (Covid-19), suite à la
hausse "importante" des cas de contami-
nation enregistrée ces derniers jours, in-
dique lundi un communiqué de la
Protection civile.        
Suite à la "hausse importante" des cas de
contamination avec une courbe haus-
sière des cas de personnes contaminées
par la Covid-19 enregistrée ces derniers
jours, et afin de "contribuer efficacement"
aux efforts de  lutte contre la pandémie,
les services de la Protection civile, vont
"intensifier" à partir de lundi ses actions
de "sensibilisation et de prévention" por-
tant sur la Covid-19 au profit des ci-
toyens, précise le communiqué.
Il s'agit notamment de "renforcer les ac-
tions de sensibilisation de proximité au ni-
veau des communes en particulier les
zones urbaines et les surfaces commer-
ciales, et de collaborer avec les directions
des Affaires religieuses, à travers la parti-
cipation des imams dans les actions de
sensibilisation".
Les mesures visent aussi à "intensifier les
actions de sensibilisation et de prévention
dans les établissements éducatifs, les
centres de formation professionnelle, les
universités et les résidences universi-
taires, d'utiliser les réseaux sociaux
comme moyen pour véhiculer le mes-
sage préventif contre la pandémie et d'in-
tensifier les interventions sur les ondes
de la radio nationale, à l'effet de sensibili-
ser les citoyens sur les risques de conta-
mination". Au cours de cette campagne, il
sera également mis en exergue le rôle
des citoyens pour "le respect et l'applica-
tion rigoureuse" des mesures barrières
contre la Covid-19, à savoir "le port de la
bavette obligatoire, en particulier dans les
places publiques, l'hygiène corporelle et
la désinfection des lieux, la distanciation
physique d'au moins d'un (1) mètre, ainsi
que d'éviter les regroupements notam-
ment devant les locaux commerciaux et
les places publiques", ajoute la même
source.
Il est à rappeler que depuis le début de la
pandémie, les services de la Protection
avaient effectué, "29.243 opérations d'in-
formation et de sensibilisation au profit
des citoyens portant sur la pandémie du
coronavirus, 32.029 opérations de désin-
fection générale sur plusieurs installa-
tions et structures publiques et privés, en
particulier les établissements hospitaliers,
les maisons de vieillesses, les poupon-
nières et les bureaux de poste, afin de li-
miter la propagation de la pandémie",
conclut le communiqué.

R.N

L'ONCI suspend
toutes ses activités

L’Office national de la Culture et de
l’Information (ONCI) a annoncé, hier,
la suspension de toutes les activités

qui étaient programmées à travers ses
salles au niveau national, en prévention
contre la propagation du Coronavirus
Dans un communiqué, l'Office a fait état
de la suspension de ses activités dans le
cadre des mesures préventives contre la
propagation de la Covid-19 et des dispo-
sitions du confinement partiel décidées à
travers plusieurs wilayas pour la préser-
vation de l'intégrité des citoyens.  Cette
décision, qui s'applique à l'ensemble des
espaces relevant de l'Office a pris effet
depuis la date du samedi 1er mai pour la
salle Ahmed Bey (Constantine), la salle 8
mai 45 de Kherrata (Bejaia), la salle des
Issers (Boumerdes) et le Complexe cultu-
rel Abdelouahab Salim de Tipasa, précise
le communiqué.
L'ONCI avait programmé, pour le mois
sacré, "Les Soirées du Ramadhan" qui
ont débuté le 21 avril dernier.

Brèves

Le système de santé algérien ne cesse de susciter l’inquiétude des spécialistes. La pandémie du coronavi-
rus a contribué à le mettre à nu. La solution est, dirait-on, de le réformer. Mais, la réforme tarde à pren-
dre forme, et surtout à produire les résultats escomptés.
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MICRO-CRÉDIT

Financement d'une cinquantaine de projets à Oran au premier trimestre 2021

Deux cent onze (211) nou-
veaux cas confirmés de
Coronavirus (Covid-19),

149 guérisons et 9 décès ont été
enregistrés en Algérie, indique
hier un communiqué du minis-
tère de la Santé, de la Popula-
tion et de la Réforme

hospitalière. Le total des cas
confirmés de Coronavirus
s'élève ainsi à 122.522 dont les
211 nouveaux cas, celui des
décès à 3.270 cas, alors que le
nombre de patients guéris a at-
teint 85.398 cas, précise le com-
muniqué.

Par ailleurs, 24 patients sont ac-
tuellement en soins intensifs,
ajoute la même source.
En outre, 16 wilayas n'ont re-
censé aucun cas en  24 heures,
25 autres ont enregistré de 1 à 9
cas, alors que 7 wilayas ont re-
censé plus de 10 cas.

Le ministère rappelle, par la
même occasion, que la situation
épidémiologique actuelle exige
de tout citoyen vigilance et res-
pect des règles d'hygiène et de
distanciation physique, tout en
insistant sur le respect du confi-
nement et du port du masque.

CORONAVIRUS EN ALGÉRIE

211 nouveaux cas, 149 guérisons et 9 décès



Lundi 3 Mai 2021

EVENEMENT
3

Hier, des agents de la protection
civile ont essayé de reproduire la
même action, en se rendant,

rang serré, à la présidence de la répu-
blique. Si les policiers avaient réussi à at-
teindre le centre d’El Mouradia et parler
avec des responsables à la présidence, les
sapeurs-pompiers ont été stoppés net en
cours de route.
Ceux-ci se sont donnés rendez-vous,
hier dans la matinée, à la place du pre-
mier mais. Le cortège s’est, ensuite,
ébranlé en route vers El Mouradia, siège
de la présidence de la république. Tout le
long de la marche, Les manifestants
scandaient « silmiya, silmiya » et « nos
revendications sont légitimes».
Une unité anti-émeute stationnée à hau-
teur du lycée Bouamama dans le rue
Franklin Rousevelt n’a pas hésité à arro-
ser les marcheurs de gaz lacrymogène.
Des sources médiatiques ont parlé de
blessés parmi les manifestants. Les mar-
cheurs ont, ensuite, changé leur itiné-
raire vers la direction générale de la
protection civile.
Les pompiers grévistes revendiquent “le

relèvement de salaire de base de 15 660 à
24 000 da” et de “la valeur de point indi-
ciaire de 45 à 90 da” avec “l’annulation
de l’impôt sur le revenu” et “l’augmenta-
tion de la prime de rendement à 40%”.
En outre, les agents de la protection ci-
vile réclament un statut particulier, la
révision de leurs catégories de classe-
ment (échelons), ainsi que les indemni-
tés financières pour les 80 heures
travaillées par semaine.
Le syndicat national des agents de la
Protection civile relevant de la Mutuelle
nationale des travailleurs des collectivi-
tés locales et de l’administration
(UGTA) s’est « démarqué catégorique-
ment» des sit-ins de protestation organi-
sés appelant à «la retenue et la sagesse»
Le Syndicat a indiqué, le 29 avril dans
un communiqué, avoir pris acte que «
des agents de la Protection civile ont or-
ganisé ces derniers jours des sit-in de
protestation pour soulever des revendi-
cations socioprofessionnelles, et ce, suite
à des appels, dont la source est incon-
nue, relayés sur les réseaux sociaux», a-t-
il indiqué, affirmant qu’il se démarquait

« catégoriquement de cette action ».
Le Syndicat a relayé le langage gouverne-
mentale en mettant en garde contre «
des appels tendancieux susceptible de
porter atteinte à la stabilité du secteur,
notamment en cette conjoncture que
connait le pays » tout en ajoutant que «
les revendications et les préoccupations
légitimes des agents de la protection ci-
vile sont à l’étude par la tutelle dans le
cadre d’une commission mixte avec la
participation des représentants du parte-
naire social des agents pour la prise en
charge des revendications socioprofes-
sionnelles soulevées ».
La Direction générale de la Protection
civile (DGPC) a, quant à elle, assuré
avoir transmis les revendications des
agents grévistes aux autorités concer-
nées. «Toutes les revendications entrent
dans le cadre du statut particulier des
agents de la Protection civile», a affirmé
la DGPC tout en précisant que «ces re-
vendications seront abordées et réglées
dès la révision du statut particulier de ce
corps».

Abir.N
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Les pompiers ont marché 
vers la présidence

L’image est presque familière. Elle nous rappelle une autre. Le 14 octobre 2014, des dizaines de
policiers avaient organisé une marche de protestation de plusieurs kilomètres. L’image en soit est
inédite. Mais ce qui la rendait, encore, plus inhabituelle, c’est la décision de pousser la marche
jusqu’à la présidence de la république. 

La chambre d’accusation
près la Cour d’Alger a
confirmé, hier, les mandats

de dépôt à l’encontre des déte-
nus Mohamed Tadjadit (sur-
nommé le poète du Hirak),
Malik Riahi, Soheib Debaghi,
Noureddine Khimoud (Nadjib
Milano) et Tarik Debaghi indique
le Comité national pour la libé-
ration des détenus (CNLD).
Pour rappel, le 8 avril dernier à
8h30, Mohamed Tadjadit, Malik
Riahi, Soheib Debaghi, Noured-
dine Khimoud (Nadjib Milano) et

Tarik Debaghi, connus pour être
des activistes du Hirak, ont été
présentés devant le procureur
de la République près le tribu-
nal de Sidi M’hamed (Alger)
avant l’arrivée des avocats. Le
procureur a transmis leurs dos-
siers au juge d’instruction, qui
les a placés le même jour sous
mandat de dépôt.
Mohamed Tadjadit et Malik
Riahi ont été arrêtés dans la
soirée du dimanche 4 Avril,
dans un appartement à Ain Be-
niane après perquisition de la

police. Ils ont été placés en
garde à vue au commissariat
Trolard. Quant à Soheib Deba-
ghi Noureddine Khimoud et
Tarik Debaghi, ils ont été arrê-
tés à Barika (Batna) lundi 5
avril, à bord d’un véhicule et
transférés vers Alger (Cavai-
gnac) dans la soirée. Les cinq
détenus ont été arrêtés et incar-
cérés dans le cadre de l’en-
quête ouverte par le parquet
concernant l’affaire du mineur
âgé de 15 ans Said Chetouane
qui avait accusé le 3 avril der-

nier des policiers de l’avoir «
agressé sexuellement ».
Ils sont poursuivis pour « direc-
tion et organisation d’une asso-
ciation de malfaiteurs» et «
diffusion de fausses informa-
tions de nature à troubler l’ordre
public », « atteinte à la vie pri-
vée d’un enfant et son exploita-
tion à des fins contraires à la
morale », « incitation à la dé-
bauche, et détention de stupé-
fiants (drogue) pour
consommation ».

R.N

COUR D’ALGER

Mandats de dépôt confirmés contre Tadjadit et 4 autres activistes

ECOLE SUPÉRIEURE
DE JOURNALISME
La liberté de la presse
au menu d’une
rencontre-débat

La liberté de la presse en Algérie
et l’exercice du métier de jour-
naliste ont été les principaux

thèmes d’une rencontre-débat orga-
nisée, hier à Alger, par l’Ecole natio-
nale supérieure de journalisme et
des sciences de l’information
(ENSJI).
Organisée sous le thème "Un champ
ouvert pour la liberté de la presse" à
la veille de la célébration de la Jour-
née mondiale de la liberté de la
presse, le 3 mai de chaque année,
cette rencontre a permis aux diffé-
rents intervenants de faire le point
sur la situation globale de la presse
en Algérie à travers leurs différentes
expériences.
Dans son discours d’ouverture, le di-
recteur de l’ENSJSI, Abdeslam Ben-
zaoui, a tenu à encourager ce genre
d’initiative, estimant que "la lutte
pour de la liberté de la presse ne
s’arrêtera jamais même dans les dé-
mocraties les plus développées".
De son côté, le directeur du Labora-
toire de recherche Médias, usages
sociaux et communication (MUSC),
Belkacem Mostfaoui s’est attardé sur
la situation de la presse en Algérie,
impactée par la pandémie du Coro-
navirus, relevant que "plusieurs en-
treprises de presse sont en situation
de faillite financière".
Il a ainsi regretté la disparition de
plusieurs titres et la fermeture de
plusieurs autres entreprises de
presse, alors qu’elles ont été lancées
dans la douleur dans les années
1990.
Pour ce qui est du contenu, M. Most-
faoui a appelé les professionnels de
l’information d'"aller de l’avant et de
ne pas se contenter de l’information
institutionnelle", encourageant no-
tamment le journalisme d’investiga-
tion et la diversification des genres
journalistiques.
Pour sa part, la modératrice de cette
rencontre-débat, Malika Lamoudi qui
est également enseignante à l’EN-
SJSI, s’est attardée sur "la liberté de
la presse et la censure", soulignant
que "la liberté de la presse est une
condition sine qua non pour toutes
les sociétés démocratiques, alors
que la censure est une distorsion à
la liberté d’expression".
Elle a fait observer que depuis les
années 2000, "la censure n’est pas
appliquée par les ciseaux ou autres
moyens répressifs, mais elle est de-
venue une pratique sociale et poli-
tique à travers la production d’un
discours uniforme avec des stéréo-
types".
Dans son intervention, Boukhalfa
Amazit, en sa qualité de journaliste-
chroniqueur au quotidien El-Moudja-
hid, est revenu sur l’évolution de la
presse écrite en Algérie, estimant
que "la presse privée n’a pas tenu
ses promesses".
Il a en outre relevé que la presse en
Algérie demeure "dépendante de la
publicité institutionnelle", regrettant
en même temps que "la corporation
ne dispose pas d’un syndicat puis-
sant".
L’ancien journaliste à l’APS, Kaci
Djerbib a, de son côté, évoqué son
expérience dans le métier, se disant
"scandalisé par la profusion des
fake-news".
S’adressant aux étudiants de l’EN-
SJSI, il a indiqué que "les journa-
listes ont le devoir de vérifier chaque
information avant sa publication et
ce, en recoupant ou en croisant les
différentes sources".

APS



Né le 30 janvier 1932 à Jijel, Mo-
hamed Seddik Benyahia, cet
"homme hors normes", comme

le qualifiait son compagnon de lutte,
Rédha Malek, et au parcours irrépro-
chable, avait marqué par son courage et
son sens du sacrifice l'histoire du mou-
vement national et celle de l'Algérie
combattante et indépendante.
Le jeune militant qui a côtoyé plusieurs
personnalités à l'image de Belaid
Abdesselam et Lamine Khene, au lycée
Albertini à Sétif, faisait déjà ses preuves
en étant un membre actif et animateur
de l'Union générale des étudiants mu-
sulmans algériens (UGEMA) et est l’un
des partisans de 19 Mai 1956 qui a vu
des centaines d’étudiants et de lycéens
abandonner les amphis et les salles de
classes pour rejoindre la Révolution. 
Diplômé en droit en 1954 de l'univer-
sité d'Alger, le jeune Benyahia s'est fait
remarquer sur la scène politique et s'est
vu même confier d'importantes mis-
sions à l'étranger, à l'instar de la confé-
rence de Bandung en 1955 à laquelle
l'Algérie, qui était en guerre contre le
colonialisme, avait pris part en tant que
pays observateur. Benyahia, alors âgé
de 23 ans, faisait partie de la délégation
algérienne présidée par Ait Ahmed et
M'hamed Yazid.
Après la création de l'UGEMA, les au-
torités coloniales avaient lancé un man-
dat d’arrêt contre Benyahia et Lakhdar
Ibrahimi, qui se trouvaient à l'époque à
Jakarta. Pour assurer leur protection,
les dirigeants du FLN avaient décidé de
les affecter au bureau local du FLN en
Indonésie.
Le jeune militant a vite imposé son
charisme et gravi les échelons dans la
hiérarchie de la glorieuse Armée de li-
bération nationale (ALN) en devenant
le secrétaire général de la présidence du
Gouvernement provisoire de la Répu-
blique algérienne (GPRA), et membre
de la délégation algérienne aux négo-
ciations des Accords d`Evian en 1962.
Il avait également représenté, aux côtés
de Rédha Malek, le GPRA lors d'une
rencontre de négociations le 28 octobre
1961 à Bâle, en Suisse.
Ses compagnons de lutte, dont les té-
moignages ont été recueillis lors de dif-
férentes commémorations de sa
disparition, n'avaient cessé de brosser
le profil d'un grand militant nationa-
liste et d'un diplomate au talent avéré et
dont la mort était une grande perte
pour l'Algérie.
L'ancien Chef de Gouvernement et ami
de lutte de Mohamed Seddik Benyahia
durant la Guerre de libération natio-
nale, lors d'une journée d'étude organi-
sée en 2017 à l'université de Jijel,
évoquait un homme "hors norme " qui
amarqué de son emprunte les négocia-
tions d'Evian.
Rédha Malek qui relatait le parcours ré-
volutionnaire et diplomatique du mili-

tant nationaliste, affirmait que ses réa-
lisations avaient "contribué au dévelop-
pement de l’histoire de l’Algérie
contemporaine".
Il avait également mis en avant le rôle
de Benyahia dans les négociations
d’Evian, soulignant "ses compétences
tactiques" et "son intelligence diploma-
tique" durant les négociations entre le
Front de libération nationale (FLN) et
la délégation française.
Lors d'une cérémonie commémorant le
34e anniversaire de la disparition de
Mohamed Seddik Benyahia, feu Zoheir
Ihadadène avait évoqué les qualités
d’un homme "nationaliste, intègre et
compétent ", ajoutant qu'il était aussi
un "fin politicien, doublé d’un diplo-
mate et juriste aux talents avérés".
A l'indépendance, le moudjahid avait
assumé plusieurs postes d'ambassadeur
et de ministre, notamment ministre de
la culture, de l'enseignement supérieur,
ministre de l'information et celui des
affaires étrangères.

Désigné à la tête de la diplomatie algé-
rienne en 1979, Mohamed Seddik Be-
nyahia était au service de la paix dans
le monde. L'histoire retient encore au-
jourd'hui, 39 ans après sa disparition
dans un tragique accident d'avion, son
rôle dans le dénouement de la crise des
52 américains retenus otages pendant
444 jours au siège de l'ambassade des
Etats-Unis à Téhéran, en amenant les
deux parties à signer l'accord d'Alger le
19 janvier 1981.
Le ministre des Affaire étrangères
poursuivait sa mission de paix et s'était
engagé, quelques mois après l'affaire
des otages américains, dans le bourbier
irako-iranien voulant à tout prix mettre
un terme à une longue guerre dévasta-
trice. Après avoir échappé à la mort
dans un crash d'avion en 1979 au Mali,
il trouvera la faucheuse, avec 13 autres
cadres du ministère, le 3 mai 1982,
dans un autre crash de l'avion qui le
transportait en direction de l'Iran où il
était en mission de médiation dans le

conflit frontalier entre Téhéran et
Baghdad. Dans une lettre adressé au
Martyr Benyahia, publiée au lendemain
de son enterrement dans le quotidien
El Moudjahid, l'ancien ministre des Af-
faires étrangères, Mohamed Salah
Dembri, rendait hommage à un
homme d'une "conscience aigue de l'in-
justice et cette foi nationaliste profonde
qu'il sut toujours offrir aux influences
harmonieuses et salutaires du devenir
universel, sans jamais l'enfermer dans
une crispation stérilisante, ni dans un
quelconque rabougrissement dessé-
chant". "Il aimait à rappeler que l'indé-
pendance n'est pas une fin en soi, mais
qu'elle devait, dans cette conjonction
du passé et du présent, favoriser le
transfert indispensable de la Nation à la
société et l'émergence de citoyens nou-
veaux, d'Algériens totalement libres et
totalement libérés", poursuivait feu
Dembri, dans sa dernière lettre à Be-
nyahia.

APS

MOHAMED-SEDDIK BENYAHIA

Le militant nationaliste qui
incarnait l'homme d'Etat dévoué
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L'homme politique et ancien ministre Mohamed Seddik Benyahia, décédé dans un accident d'avion le 3 mai 1982, incarnait
l'homme d'Etat dévoué et le diplomate infatigable qui a fait connaitre la Guerre de libération dans le monde et servi le pays
avec abnégation et humilité après l'indépendance.
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AÏN TEMOUCHENT
AU PREMIER
TRIMESTRE 2021
La valeur des
exportations dépasse 
un million de dollars

Les exportations des entreprises
économiques locales d’Aïn Temou-
chent ont atteint plus d’un million de

dollars durant le premier trimestre de
l’année en cours, a indiqué le directeur
de la chambre de wilaya du commerce
et de l’industrie, Miloud Hakmi.
Il s'agit de sept entreprises activant
dans le domaine de l’exportation de cer-
tains produits dont la valeur de leurs ex-
portations dépasse un million de dollars
durant le premier trimestre 2021, a indi-
qué à l'APS le même responsable.
Outre le groupe industriel du ciment Al-
gérie (GICA) de Beni Saf, relevant du
secteur public, qui a entamé les expor-
tations vers la Mauritanie et l’Espagne
depuis l’année dernière, des opérateurs
économiques privés activent dans l’ex-
portation, à l’instar de l’usine de produc-
tion de gants médicaux qui exporte à
plusieurs pays européens, ainsi que
d'exportateurs de produits de mer vers
l’Espagne et le Portugal, d'une usine de
production d’œufs dans la commune de
Hassasna qui exporte vers la Tunisie et
d'un exportateur de charbon, a précisé
M. Hakmi.
La chambre de commerce et de l’indus-
trie d’Aïn Temouchent prévoit le déve-
loppement des exportations par les
producteurs locaux de la wilaya, une
fois améliorée la situation sanitaire née
de la pandémie de la Covid-19.
La chambre fait état également de la vo-
lonté de producteurs locaux, activant
dans les domaines agricoles, de péné-
trer le monde de l’exportation et œuvre
à les accompagner sur le terrain et leur
apporter l’appui nécessaire.
A noter qu'une commission de wilaya
chargée de la promotion des exporta-
tions a été mise en place, a-t-on souli-
gné.

RE

VENEZUELA
Hausse de 300% 
du salaire minimum

Le gouvernement vénézuélien a an-
noncé samedi une augmentation du
salaire minimum de près de 300%.

"Une augmentation du salaire minimum
entre en vigueur, à 7 millions de boli-
vars", soit 2,5 dollars, a déclaré le minis-
tre du Travail, Eduardo Piñate, devant
des partisans du gouvernement socia-
liste rassemblés à l'occasion du 1ermai.
Le salaire minimum mensuel augmente
ainsi de 288,8%. Il est complété par un
coupon alimentaire de "3 millions de bo-
livars", pour un "revenu minimum de 10
millions de bolivars", selon le ministre.
Mais cette augmentation ne permet pas
aux Vénézuéliens de rattraper leur pou-
voir d'achat, alors que le pays est en
crise, avec une économie en récession
depuis huit ans et quatre années consé-
cutives d'hyperinflation, laquelle a atteint
près de 3.000% en 2020.
"Ce n'est pas la meilleure nouvelle pour
un premier mai", a réagi l'économiste
César Aristimuñno, cité par l'agence
AFP. "Cela va certainement provoquer
un petit soulagement pour de nombreux
Vénézuéliens, mais malheureusement
ce que nous allons voir, c'est une
hausse des prix", a-t-il ajouté.
Le gouvernement de Nicolas Maduro,
frappé par des sanctions internatio-
nales, en particulier de Washington qui
cherche à l'évincer depuis sa réélection
en 2018, a renoncé à annoncer les
hausses de salaires en grande pompe.

RE

Cette démarche est "en droite ligne
avec les nouveaux textes de la consti-
tution qui prônent la bonne gouver-

nance", a-t-il souligné en estimant qu'il était
logique de séparer la fonction de gestion
des banques de celle de suivi et d'évaluation
qui étaient, avant cette restructuration,
exercés par une seule et même personne, à
savoir le Président directeur général (PDG)
de la banque.
Avec l'installation d'un PCA à la tête de
chaque banque publique, la responsabilité
du suivi, de surveillance et de l'évaluation
de la concrétisation de la stratégie élaborée
par le Conseil d'administration (CA) lui in-
combera, alors que les DG seront en charge,
uniquement, de l'exécution de cette straté-
gie, a expliqué M. Boukhari.
Cette séparation des deux fonctions d'exé-
cution et de supervision "relève du bon
sens", a-t-il ajouté.
Autre avantage de cette restructuration, "la
réduction des risques de corruption", a es-

timé l'expert expliquant que cette réforme
assurera plus de transparence dans la ges-
tion et une prise de décision collégiale au
sein du CA, et par conséquent les risques de
corruption devront être "minimisés".
M. Boukhari encourage, en outre, que les
gros crédits, dont le nombre est plutôt li-
mité, ne puissent plus être accordés que sur
décision du CA, ce qui devrait, selon lui,
"éviter certaines dérives" constatées par le
passé dans la gestion de certaines banques
et "qui leur ont porté préjudice".
La prochaine étape dans l'instauration de la
bonne gouvernance des banques se tra-
duira, selon l'expert, "par l'installation d'ad-
ministrateurs indépendants qui intégreront
le CA de ces banques", précisant que ces
derniers devront répondre à "un profil par-
ticulier en étant des experts dans le do-
maine de la macro-économie avec une
expérience avérée dans les fonctions de
suivi et d'évaluation".
Ce profil leur permettra d'apporter un plus

au CA en matière de supervision de l'exécu-
tion des stratégies et autres orientations
adoptées par ses membres, a détaillé M.
Boukhari, ajoutant qu'"en sa qualité d'ac-
tionnaire principal des banques publiques,
l'Etat, à travers le ministère des Finances,
est en mesure de choisir les personnes à
même d'intégrer les CA de ces banques".
M. Boukhari a préconisé également l'ouver-
ture du capital de certaines banques pu-
bliques comme troisième étape de la
réforme de la gouvernance de ce secteur, en
spécifiant que le choix des banques concer-
nées par cette démarche devra répondre à
un critère de "performance" indispensable
afin d'intéresser d'éventuels investisseurs
privés locaux à en devenir actionnaires et à
siéger au sein de leurs CA.
Ces actionnaires s'efforceront, ainsi, "de
fructifier leurs investissements et veilleront,
aussi, à la bonne gestion de la banque dont
ils sont actionnaires", a-t-il conclu.

R.E

BANQUES PUBLIQUES

La dissociation des rôles de surveillance et de
management "renforcera la bonne gouvernance"

La restructuration opérée à la tête des banques publiques par le ministère des Finances, à travers
la nomination d'un Président du Conseil d'administration (PCA) et d'un directeur général (DG) au
sein de chacune des six banques publiques "renforcera la bonne gouvernance" et "relève du bon
sens", a indiqué hier l'expert financier, Mohamed Boukhari.

En 2020, année sans précé-
dent pour le secteur pétro-
lier et gazier, la production

pétrolière a décliné de 8 % alors
que le volume mondial de gaz
torchés baissait de 5 %, selon de
nouvelles estimations reposant
sur des données satellitaires re-
cueillies par le Partenariat mon-
dial pour la réduction des gaz
torchés (GGFR) de la Banque
mondiale. En volume, la produc-
tion de pétrole est passée de 82
millions de barils par jour en
2019 à 76 millions en 2020, tan-
dis que la production mondiale
de gaz torchés régressait de 150
milliards de mètres cubes en
2019 à 142 milliards en 2020.
Cela étant, le volume de gaz
brûlés à travers le monde reste
suffisant pour alimenter l’Afrique
subsaharienne en électricité. Les
États-Unis sont responsables de
70 % de cette baisse, le brûlage
à la torche du gaz y ayant dimi-

nué de 32 % entre 2019 et 2020
sous l’effet d’un recul de 8 % de
la production pétrolière combiné
à l’établissement de nouvelles in-
frastructures utilisant du gaz qui
serait autrement torché.
Selon des données satellitaires
recueillies en 2020, la Russie,
l’Iraq, l’Iran, les États-Unis, l’Al-
gérie, le Venezuela et le Nigéria
continuent d’occuper la tête du
classement des pays émetteurs
de gaz torchés pour la neuvième
année consécutive depuis le lan-
cement du premier satellite en
2012. En effet, ces sept pays re-
présentent 40 % de la production
annuelle de pétrole à travers le
monde, mais sont responsables
de près des deux tiers du vo-
lume mondial de gaz torchés (65
%). Cette tendance est indicative
des différents défis auxquels ils
sont confrontés à l’heure ac-
tuelle. Par exemple, les États-
Unis comptent des milliers de

sites de torchage qu’ils ont de la
peine à relier aux marchés, tan-
dis que quelques champs pétroli-
fères exploitant de grandes
torchères en Sibérie de l’Est (Fé-
dération de Russie) sont extrê-
mement enclavés et manquent
d’infrastructures pour recueillir et
évacuer les gaz générés.
La pratique du brûlage du gaz
naturel sur les sites de produc-
tion pétrolière est le résultat
d’une diversité de contraintes
liées aux marchés et aux difficul-
tés économiques, mais aussi à
l’absence de réglementations
appropriées et de volonté poli-
tique. Elle se traduit par l’émis-
sion d’une panoplie de polluants
dans l’atmosphère, y compris du
dioxyde de carbone, du méthane
et du noir de carbone (suie). Les
émissions de méthane issues du
torchage contribuent substantiel-
lement au réchauffement de la
planète à court et à moyen

terme, parce que les effets de ce
gaz sont au moins 80 fois plus
puissants que ceux du dioxyde
de carbone sur un horizon de 20
ans. « Les pays en développe-
ment tributaires du pétrole se
ressentent de la pandémie de
COVID-19, compte tenu des
pressions que celle-ci exerce sur
leurs recettes et leurs budgets.
Cependant, le torchage générant
toujours plus de 400 millions de
tonnes d’équivalents d’émissions
de dioxyde de carbone chaque
année, le moment est venu
d’agir. Nous devons poursuivre
la mise en œuvre de pro-
grammes visant à réduire consi-
dérablement les émissions
directes issues du secteur pétro-
lier et gazier, notamment du tor-
chage », affirme Demetrios
Papathanasiou, directeur au pôle
Énergie et industries extractives
de la Banque mondiale.
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GAZ TORCHÉS

Sept pays, dont l’Algérie, responsables des deux tiers du volume mondial



Un total de 513.000 per-
sonnes ont été vaccinées
contre la COVID-19, a

annoncé vendredi la ministre an-
golaise de la Santé, Silvia Lutu-
cuta. 
Elle a révélé cette information
alors que le président du Conseil
européen, Charles Michel, visi-

tait le centre de vaccination de la
capitale angolaise Luanda afin
d'évaluer le degré de mise en
œuvre du plan de vaccination
dans le pays. 
"Nous avons eu l'occasion de
partager avec le président du
Conseil européen les deux étapes
du plan de vaccination et nous

avons expliqué que nous avions
commencé la vaccination le 2
mars de cette année", a déclaré
Mme Lutucuta. 
La ministre de la Santé a déclaré
plus tôt cette semaine que l'An-
gola était au bord d'une
deuxième vague de pandémie,
sachant que le pays connaît une

augmentation rapide des cas, y
compris de nouveaux variants du
virus. 
La ministre, qui craint un scéna-
rio pire que celui enregistré en
octobre 2020 au moment où le
nombre de cas quotidiens aug-
mentait rapidement, a appelé le
public à respecter strictement les
mesures de biosécurité pour évi-
ter des dégâts plus importants. 
Selon elle, le plus inquiétant est
le fait que la plupart des cas de
nouveaux variants soient symp-
tomatiques et aient touché des
centaines de familles en même
temps. Mme Lutucuta a exhorté
les gens à changer de comporte-
ment, soulignant que s'il n'y avait
pas de changement, même l'ino-
culation du vaccin ne sauverait
pas le pays de l'augmentation du
nombre de cas quotidiens. 
L'Angola a enregistré jeudi 263
nouveaux cas d'infection au nou-
veau coronavirus, ce qui porte le
total à 26.431 cas et 594 décès.

Tous les Brésiliens pourront être vacci-
nés contre le nouveau coronavirus
d'ici la fin de l'année, a promis ven-

dredi le ministre de la Santé, Marcelo Quei-
roga.   
"Nous avons suffisamment de doses pour le
second semestre et il est possible de garantir
que d'ici la fin de 2021, toute notre popula-
tion sera vaccinée", a-t-il dit lors d'une
conférence de presse tenue conjointement
avec l'Organisation mondiale de la santé
(OMS). Le Brésil espère disposer de 500 mil-
lions de doses de vaccin d'ici la fin de l'an-

née, a déclaré M. Queiroga. Néanmoins, il a
de nouveau appelé les pays disposant de
doses excédentaires à en faire don au Brésil.
De cette façon, "nous pourrons ainsi conte-
nir la phase critique de la pandémie et empê-
cher la prolifération de nouveaux variants du
virus", a déclaré le ministre.   
Le Brésil a opté pour une stratégie diversifiée
pour lutter contre ce fléau, allant du partena-
riat avec d'autres pays pour promouvoir un
transfert de technologie et la production na-
tionale d'un vaccin à la signature de contrats
avec des laboratoires pharmaceutiques pour

la fourniture de vaccins, en passant par la
participation au mécanisme COVAX sou-
tenu par les Nations Unies, a détaillé M.
Queiroga.   
Toutefois, le géant sud-américain doit accélé-
rer sa campagne de vaccination en raison de
l'aggravation de l'épidémie, a-t-il averti. A ce
jour, 57,9 millions de doses ont été distri-
buées dans tout le Brésil, dont 42,1 millions
ont été administrées.   
Le Brésil a enregistré plus de 14,59 millions
de cas d'infection et plus de 400.000 décès
dus à la COVID-19.  

Plus de 151.307.700 cas
d'infection ont été diag-
nostiqués depuis le début

de l'épidémie. La grande majo-
rité des malades guérissent, mais
une part encore mal évaluée
conserve des symptômes pen-
dant des semaines, voire des
mois.
Sur la journée de vendredi,
14.048 nouveaux décès et
859.743 nouveaux cas ont été re-
censés dans le monde. Les pays
qui ont enregistré le plus de nou-
veaux décès dans leurs derniers
bilans sont l'Inde avec 3.523
nouveaux morts, le Brésil (2.595)
et les Etats-Unis (847).
Les Etats-Unis sont le pays le
plus touché tant en nombre de
morts que de cas, avec 576.232
décès pour 32.345.712 cas recen-
sés, selon le comptage de l'uni-
versité Johns Hopkins.
Après les Etats-Unis, les pays les

plus touchés sont le Brésil avec
403.781 morts et 14.659.011 cas,
le Mexique avec 216.907 morts
(2.344.755 cas), l'Inde avec
211.853 morts (19.164.969 cas),

et le Royaume-Uni avec 127.517
morts (4.416.623 cas).
Parmi les pays les plus durement
touchés, la Hongrie est celui qui
déplore le plus grand nombre de

morts par rapport à sa popula-
tion, avec 285 décès pour
100.000 habitants, suivi par la
République tchèque (274), la
Bosnie (261), le Monténégro
(238) et la Bulgarie (236).
L'Europe totalisait samedi à
10H00 GMT 1.069.708 décès
pour 50.437.371 cas, l'Amérique
latine et les Caraïbes 919.816
décès (28.831.722 cas), les Etats-
Unis et le Canada 600.436 décès
(33.562.118 cas), l'Asie 339.110
décès (26.068.186 cas), le
Moyen-Orient 130.480 décès
(7.803.930 cas), l'Afrique
121.805 décès (4.561.052 cas), et
l'Océanie 1.053 décès (43.326
cas).
Ce bilan a été réalisé à partir de
données collectées par les mé-
dias auprès des autorités compé-
tentes et des informations de
l'Organisation mondiale de la
santé (OMS). 
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La pandémie a fait 3.182.408
décès dans le monde 
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La pandémie de Covid-19 a fait 3.182.408 décès dans le monde depuis que le
bureau de l'OMS en Chine a fait état de l'apparition de la maladie fin décembre
2019, selon un bilan établi par des médias à partir de sources officielles samedi.

Le ministère irakien de la Santé a signalé sa-
medi 5.167 nouveaux cas de COVID-19,
portant le nombre total à 1.070.366 cas dans

l'ensemble du pays.
Un communiqué du ministère a également fait
état de 33 nouveaux décès dus à la COVID-19 en
Irak, portant le nombre de morts causées par le
virus à 15.498, tandis que le total des guérisons a
augmenté de 7.295 pour atteindre 949.341.
Par ailleurs, 9.376.388 tests ont été effectués au
total à travers le pays depuis l'éclosion de la mala-

die en février 2020, dont 38.287 au cours de la
journée.
De son côté, Ryadh Abdul-Amir, directeur du dé-
partement de la santé publique du ministère, a in-
diqué à l'agence de presse officielle irakienne INA
que le taux de participation des citoyens à la cam-
pagne de vaccination est faible, mais qu'il
convient aux quantités limitées de vaccins.
"L'Irak, comme beaucoup d'autres pays, reçoit des
quantités limitées de vaccins, et beaucoup se plai-
gnent de l'insuffisance des approvisionnements

des sociétés de vaccins", a noté M. Abdul-Amir.
L'Irak a pris une série de mesures pour freiner
l'augmentation récente du nombre d'infections.
Le Conseil national irakien pour la sélection des
médicaments a approuvé l'utilisation d'urgence
des vaccins chinois Sinopharm, en plus des vac-
cins AstraZeneca, Pfizer-BioNTech et Spoutnik V.  
Enfin, le ministère prépare une campagne de vac-
cination de masse en mai dans la capitale avec
deux candidats vaccins cubains, le Soberana-02 et
l'Abdala.

IRAK 

5.167 nouveaux cas avec 1.070.366 cas au total

CUBA 
Le plus faible nombre de
cas quotidiens enregistré
en deux semaines

Cuba a enregistré samedi son plus faible
nombre de cas quotidiens de COVID-19
au cours des deux dernières semaines,

après avoir signalé 915 nouvelles infections et
10 décès au cours des dernières 24 heures.
Le ministère cubain de la Santé publique a dé-
taillé dans son rapport quotidien que le nombre
total de cas est passé à 107.622 et le nombre
de décès à 654, ajoutant que la capitale La Ha-
vane reste l'épicentre de la maladie dans le
pays, avec un taux d'incidence de 443 cas pour
100.000 habitants.
Cuba est actuellement aux prises avec une
nouvelle vague de virus, amenant les autorités
à réagir en appliquant à nouveau des mesures
de santé préventives et en fermant de nom-
breux espaces publics, tout en imposant des
restrictions à l'arrivée des voyageurs internatio-
naux.

CHILI 
Plus de 7.000 nouveaux
cas quotidiens 

Le Chili a de nouveau recensé plus de
7.000 nouvelles infections à la COVID-19
en une journée malgré une baisse hebdo-

madaire, avec 7.199 cas pour un total de
1.198.245, a annoncé vendredi le ministère de
la Santé, ajoutant qu'il y avait également eu
106 décès supplémentaires, amenant le total
des morts dues à la pandémie à 26.353.   
Selon un communiqué du ministère, le pays
sud-américain n'avait pas signalé plus de 7.000
infections par jour depuis le 23 avril, date à la-
quelle 7.525 cas avaient été enregistrés.   
Jeudi, le gouvernement chilien a levé les me-
sures de confinement dans 10 communes de la
région Métropolitaine de la capitale Santiago,
où les centres commerciaux et les restaurants
rouvriront et la mise en quarantaine ne sera ef-
fective que le week-end.   
Dans le même temps, le ministère de la Santé
a annoncé que la fermeture des frontières du
pays, en vigueur depuis le 5 avril, sera renou-
velée en mai.  

CENTRE DE CONTRÔLE
ET DE PRÉVENTION DES
MALADIES 
Un Américain sur trois a
été infecté par la COVID-19

Environ 35% de tous les Américains ont été
infectés par la COVID-19 au cours de
l'année écoulée, selon une nouvelle étude

du Centre de contrôle et de prévention des ma-
ladies (Centers for Disease Control and Pre-
vention, CDC des Etats-Unis.   
Selon le CDC, de février 2020 à mars 2021,
114,6 millions d'Américains ont été infectés par
la COVID-19, 97,1 millions ont eu des maladies
symptomatiques et 5,6 millions ont été hospita-
lisés avec la COVID-19.  
Selon le site Internet du Bureau du recense-
ment des Etats-Unis, la population américaine
actuelle est d'environ 330 millions d'habitants.
Le nombre de personnes infectées par la
COVID-19 estimé par le CDC représente envi-
ron 35% de la population totale des Etats-Unis,
soit un peu plus d'une personne sur trois.   
Enfin, a indiqué le CDC, parmi les personnes
infectées, près de 50% ont entre 18 et 49 ans
et 23% ont 17 ans ou moins, et en ce qui
concerne les personnes hospitalisées, environ
47% sont estimées avoir 65 ans et plus.x

SELON LE MINISTÈRE DE LA SANTÉ 

Tous les Brésiliens seront vaccinés d'ici la fin de l'année 

ANGOLA 

513.000 personnes reçoivent des injections de vaccin



Dix bus de transport scolaire,
deux ambulances et du ma-
tériel médical ont été dis-

tribué au profit des communes de
la wilaya de Mascara lors d'une cé-
rémonie tenue samedi à l’unité
principale de la protection civile,
dans le cadre des festivités de célé-
bration de la fête du travail.
Le wali de Mascara, Abdelkhalek
Sayouda, a présidé cette cérémonie
de remise de 10 bus de transport
scolaire au profit des communes de

la wilaya. L’opération a été finan-
cée par le Fonds de garantie et de
solidarité des collectivités locales.
A la même occasion, une ambu-
lance et quatre fauteuils de chirur-
gie dentaire ont été remis à
l'hôpital "Saad Khaled" à Mascara,
une autre ambulance et deux tables
de maternité ont été destinés à l'hô-
pital spécialisé infantile et maternel
de la ville de Mascara.
Ces équipements acquis du budget
de wilaya pour renforcer des éta-

blissements de santé de la wilaya.
A la salle de cinéma  "Essaada" du
chef-lieu de la wilaya, la section de
wilaya de l’UGTA a organisé une
cérémonie en l'honneur d'un
groupe de travailleurs et de retrai-
tés des entreprises et des adminis-
trations de la wilaya et du
personnel du secteur de la santé dé-
cédés des suites de leur infection
par la Covid-19, après avoir été en
première ligne dans la lutte contre
cette épidémie. 

MASCARA (À L’OCCASION DE LA FÊTE DU TRAVAIL)

Distribution de bus de transport 
scolaire et du matériel médical 
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Situé en plein centre-ville de
Chelghoum Laid, le Café de
Tayeb Benmansour, spécia-

lisé dans la préparation du café
d’El Djezoua ne désemplit point
et les clients y affluent dès la rup-
ture du jeûne pour savourer cette
boisson bien chaude dont le secret
réside dans la manière tradition-
nelle avec laquelle il est préparé
par le maître des lieux.
Pour ce sexagénaire qui affirme
avoir passé plusieurs décennies
aux côtés de son père à préparer le
café d'El Djezoua, considère que
son goût particulier, très apprécié
par les clients, est lié exclusive-
ment à la méthode toute simple
de le concocter.
"Contrairement aux Cafés mo-
dernes, la préparation du café d’El
Djezoua commence avant tout
par le choix des grains de café qui
ne sont pas totalement moulus
mais seulement concassés", ex-
plique savamment ce cafetier, fai-
sant savoir que "l’eau est bouillie
sur de la braise pour être ensuite

versée sur le café et le sucre dans
un récipient spécial fabriqué en
cuivre appelé El Djezoua, avant de
mettre le tout à bouillir puis le
servir aux clients".
Et de poursuivre : "Le goût du café
d’El Djezoua diffère de celui de la
machine à café et c’est justement
cela qu’apprécie les adeptes de ce
café authentique qui viennent
même en dehors de la ville de
Chelghoum Laid pour en
consommer ou encore boire des
infusions à base de zaâtar et
Khoulendjène (Galanga), locale-
ment appelé El Khoundjlène ou
meskendjbir (Gingembre)".
Malgré l’existence d’une multitude
de Cafés somptueusement déco-
rés, proposant du café et diverses
boissons, le café d’El Djezoua
conserve sa place auprès d’une
clientèle fidèle, souligne M. Ben-
mansour, qui exploite ce café ou-
vert par son père en 1945,
pérennisant ainsi une tradition lé-
guée par son père.
Selon Djalal, fils de Tayeb Ben-

mansour, ce métier est un héri-
tage familial qu’il entend, à son
tour, préserver, puis léguer à sa
progéniture de sorte à assurer la
continuité de sa préparation de
manière traditionnelle.
Ce Café tient, en outre, à conser-
ver l’image d’un endroit populaire
au décor sobre et simple, où se
rencontre des citoyens de toutes
les catégories sociales autour d’un
café délicat à la saveur particu-
lière, a indiqué Djalal.
Fidèle habitué des lieux, Abde-
laali, ancien élu à l’assemblée po-
pulaire communale (APC) de
Chelghoum Laid, a souligné "la
saveur particulière de ce café qui
régule l’humeur et dont on ne
peut s’en passer après une journée
de jeûne", assurant que "contraire-
ment aux autres types de cafés,
celui-ci ne m’occasionne aucun
souci d’ordre digestif ".

Un pan du patrimoine de la ville
Egalement propriétaire d’un Café,
Ramdhane consomme quotidien-

nement une tasse de café d’El
Djezoua chez Tayeb Benmansour
car, dit-il, il trouve en ce lieu
"quelque chose qu’on ne trouve
nulle part ailleurs".
"Ce café est une marque caracté-
ristique de la ville de Chelghoum
Laid et un pan de son patri-
moine", précise-t-il, révélant que
c’est aussi un lieu où il aime rece-
voir des hôtes pour leur faire
connaître l’histoire de la ville à
travers ce café authentique.
Pour Ferhat, imam et retraité du
secteur de l’éducation, ce Café est
un espace de rencontres au sein
duquel des relations sont nées et
ont prospéré entre adeptes du café
d’El Djezoua.
"Les commerçants et les clients du
marché hebdomadaire de Chel-
ghoum Laid, tenu tous les jeudis,
fréquentent ce Café chargé d’his-
toire et font connaissance avec les
autres clients au point de tisser de
profondes amitiés, en plus de
multiples opportunités d’affaires",
souligne Ferhat. 

CHELGHOUM LAID (MILA)

Le café d’El Djezoua, 
une saveur particulière
pour les jeûneurs 
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ORAN (EAU POTABLE)

Programme de
distribution au
quotidien pour
90% de la
population 

L’alimentation en eau pota-
ble (AEP) à Oran connaît
une stabilité depuis plu-

sieurs semaines avec un pro-
gramme de distribution au
quotidien au profit de 90% de la
population, a indiqué à l’APS le
directeur de la société de l’eau
et de l’assainissement d’Oran
(SEOR), Oussama Helleili.
Ainsi, 90% de la population bé-
néficie d’un système de distribu-
tion au quotidien, avec des
coupures à des heures très tar-
dives (vers 3h00 ou 4h00 du
matin) pour le remplissage des
réservoirs, "opération que les
abonnés ne ressentent pas", a
précisé M. Helleili, ajoutant que
les 10% restants sont desservis
un jour sur deux.
Les perturbations en AEP sou-
mettent souvent la SEOR à de
grandes pressions car, "la popu-
lation n’a toujours pas intégré
dans sa vision des choses que
cette entreprise n’intervient que
dans le volet distribution", sou-
ligne le même responsable,
ajoutant que "la SEOR distribue
ce que les quantités produites
par les stations de dessalement
et les barrages".
Le même responsable a expli-
qué que les grandes perturba-
tions enregistrées à Oran
résultaient de pannes, soit au ni-
veau des stations de dessale-
ment - celle d’El Mactâa
notamment - ou au niveau du
système de transfert MAO (Mos-
taganem-Arzew-Oran).
"Tant que la production est sta-
ble, comme c’est le cas actuelle-
ment, la SEOR assure sa
mission de distribution, dans de
bonnes conditions", a noté
M.Helleili, ajoutant que l’entre-
prise travaille pour réduire le
temps d’intervention sur les
pannes survenant au niveau de
son réseau de distribution, no-
tamment au niveau des grandes
canalisations comme celles du
MAO.
S’agissant de la saison estivale,
M. Helleili a expliqué qu’"il ne
perd pas espoir d’avoir un ap-
port supplémentaire de la plu-
viométrie dans les barrages de
la région ouest au cours de ce
mois de mai", ce qui, en plus de
la stabilité de la production des
stations de dessalement ( El
Mactâa et Chott El Hilal), peu-
vent stabiliser les programmes
de distribution.

Pour de nombreux jeûneurs, natifs de Chelghoum Laid (Sud de Mila), le mois de Rama-
dhan se conjugue quotidiennement avec la saveur particulière du café d’El Djezoua,
compagnon traditionnel et attitré de l’Iftar durant ce mois sacré.

L’entreprise publique chargée de la
gestion des centres d’enfouisse-
ment technique d’Oran "EPIC CET

Oran" a récemment signé une conven-
tion avec l'Ecole supérieure de l’écono-
mie d’Oran, portant sur la valorisation
des déchets et la formation, a-t-on sa-
medi appris auprès de cette EPIC.
Cette convention a été signée dans l’ob-
jectif de mettre un cadre pour la coopé-
ration entre les deux établissements en
matière de valorisation des déchets, pa-

pier et plastique notamment, a indiqué
Amina El Mogherbi, chef de service va-
lorisation au niveau de l’EPIC CET
Oran.
Les établissements universitaires génè-
rent un volume assez important de pa-
pier et de plastique, et l’EPIC CET
placera des bacs pour le tri sélectif au ni-
veau de cet établissement pour collecter
ce genre de déchets valorisable, a souli-
gné la même responsable.
L’EPIC CET Oran a une expérience en la

matière, avec des conventions signées
avec l’université Oran 2 et l’institut des
langues étrangère, qui lui ont permis de
récupérer des tonnes de matières recy-
clables, le papier des archives notam-
ment, a-t-on rappelé.
La convention prévoit également un
programme "régulier" pour la sensibili-
sation des étudiants sur la valorisation
des déchets, note encore Mme El Mo-
gherbi.
S’agissant du volet formation, la conven-

tion prévoit des stages pratiques pour les
étudiants qui suivent des cursus dans le
domaine environnemental, comme l’éco-
nomie d’énergie, a indiqué la même
source, signalant que six étudiants effec-
tuent actuellement des formations au ni-
veau de l’EPIC.
"Nous comptons également développer
des offres de formation et des actes de
recherches en tenant compte des besoins
et préoccupations des deux parties", a-t-
elle souligné.

ORAN

Signature d'une convention pour la valorisation des déchets 



Les habitants des étendues
steppiques de Sfisifa, Aïn
Benkhelil, Kasdir et autres

zones de pacage de Nâama prati-
quent le métier d’éleveur dans
cette wilaya qui dispose d’un
cheptel de près de 2 millions de
têtes. Le quotidien du pasteur est
toutefois ponctué par des condi-
tions météorologiques plutôt dif-
ficiles durant le mois sacré.
Bousmaha a choisi de planter sa
tente au milieu des Hauts pla-
teaux, dans la zone de "Massif " à
l’Est de Nâama. Il explique que le
métier de berger durant le mois
de ramadhan est "un défi constant
contre la nature et le climat, car
cela demande de la patience, une
forte volonté et de la présence
pour pouvoir observer le jeûne
dans les meilleures conditions
possibles".
Il estime "difficile de supporter les
conditions de travail, eu égard no-
tamment aux violentes tempêtes
de sable qui, souvent, redoublent
en puissance à la fin du printemps
et au début de l’été, période de
transhumance pour chercher de
meilleurs pâturages", ajoutant que
"la vie pastorale, en ce mois de ra-
madhan est pénible et vous donne
le sentiment de lassitude et de fa-
tigue". Miloud, âgé de 27 ans, est
l’un des plus jeunes éleveurs de la
région de "Roudassa", près de Mé-
chéria. Il a bénéficié de l’aide de
l’Etat pour créer des unités de
production d’élevage en zone ru-
rale. Il estime qu’avec le jeûne et
les rudes conditions naturelles, la
concentration diminue. Le berger
doit rester vigilant face aux
risques qui le guettent, comme les
piqûres de scorpions et les mor-
sures de serpents et autres.
Bouhafs, quinquagénaire, se dé-
place quotidiennement avec ses
troupeaux en compagnie de son
frère, à travers les zones de pa-

cage, notamment dans la région
"Sedrat Laghzal", dans les envi-
rons de Nâama, une sortie pour
nourrir son élevage.
La tête voilée d’un chèche pour se
protéger des piqûres du soleil. Il
porte toujours sur lui une petite
radio, un gourdin et une guesba
(flûte) qu’il use, à ses temps per-
dus, pour rompre avec la morosité
quotidienne.  Pour lui, c’est un
moment prompt pour se déstres-
ser. Bouhafs relate son quotidien:
"durant le ramadhan, je com-
mence mon travail immédiate-
ment après la prière d’El Fadjr.
Mon travail se poursuit sans arrêt
jusqu’à l’approche du coucher du
soleil. C’est vous dire que le berger
ne se repose pas, sauf le temps
d’un instant pour faire la sieste
dans l’après-midi".

Solidarité entre éleveurs
Faisant part de la particularité du
travail du berger, ses contraintes
surtout, tout au long de l’année, il
a confié : "nous sommes, au-
jourd’hui, contraints de faire des
longues distances, parfois pas
moins de dix kilomètres par jour,

en se déplaçant d’un site à un
autre, à la recherche d’un point
d’eau ou d’une végétation géné-
reuse".
Pour lui, "cette tâche devient de
plus en plus difficile, notamment
durant le mois de jeûne, une pé-
riode nécessitant une volonté in-
faillible et représente un grand
défi à relever au quotidien".
Dans la zone de "Hirèche", où se
concentrent des dizaines de tentes
d’éleveurs d’ovins, issus de la tribu
"Beni Okba", comme dans tous les
autres sites similaires, l’heure est à
la solidarité entre membres de
cette communauté.
En dépit des aléas du temps et de
la difficulté de leurs tâches, les
éleveurs de la région se sont habi-
tués à accueillir le ramadhan dans
une ambiance de solidarité et de
convivialité. "C’est un moment de
solidarité sans faille et un sens du
partage, digne des valeurs ances-
trales", comme l’a expliqué El
Hadj Hithala.
Outre la période de vaccination
du cheptel, coïncidant avec le
mois du jeûne, est également celui
du lancement de la saison de la

tonte du bétail, une pratique
qu’entretiennent les familles avec
un soin particulier. C’est un sa-
voir-faire qui se distingue en tant
que rituel pratiqué de père en fils
et qui commence dès le lever du
jour.
Khatima, une septuagénaire de la
région "Hadjeret Ettoual", consi-
dère que la tonte des ovins est un
travail difficile qui implique les
membres de la tribu, voire leur
mise à contribution, afin d’ache-
ver cette tâche en un temps re-
cord. Il reconnaît que "ce travail
est loin d’être aisé durant le mois
de ramadhan".
Lorsque le temps de la transhu-
mance s’achève et que le troupeau
regagne enfin la "Z’riba", les ber-
gers parviennent à oublier leur
peine et leur fatigue. Les meïdas
du f ’tour garnies les réunissent
autour des meilleurs plats tradi-
tionnels. Le tout est suivi de veil-
lées familiales, au tour du
traditionnel thé, qui efface les dif-
ficultés d’une longue journée d’un
travail pénible et d’un jeûne ob-
servé dans un milieu particulier,
pas comme pour les autres.
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ILLIZI 
Vaste campagne 
de lutte contre 
la Covid-19

Une campagne d'enver-
gure de lutte et de pré-
vention contre la

propagation de la pandémie
du Coronavirus a été lancée
dans la nuit du vendredi à
samedi dans la wilaya d'Illizi
suite à la recrudescence des
cas d'atteinte à l'échelle na-
tionale.
Lancée par le wali d'Illizi,
Mustapha Aghamir, cette ac-
tion est menée avec le
concours d'associations,
d'acteurs de la société civile,
d'organismes, de la protec-
tion civile, les Scouts musul-
mans algériens (SMA), de
l'Office national d'assainisse-
ment ainsi que divers sec-
teurs, dont celui de
l'environnement et du com-
merce, accompagnés par les
services de sécurité.
La campagne de nettoiement
et désinfection cible diffé-
rents quartiers et cités, des
places et lieux publics, des
entreprises et espaces d'ac-
cueil des citoyens, dont les
mosquées, les établisse-
ments pédagogiques, les
centres d'Algérie-Poste à la
faveur de la mobilisation des
moyens humains et maté-
riels nécessaires disponi-
bles.
Aussi, des opérations de
sensibilisation sur le néces-
saire respect des mesures
préventives, notamment le
port des moyens de protec-
tion et la distanciation phy-
sique, et de distribution de
lots de bavettes ont été me-
nées au profit des citoyens,
a-t-on ajouté.
La redynamisation du volet
préventif intervient suite au
relâchement constaté chez
les citoyens quant au respect
des mesures préventives
contre la propagation de la
pandémie, ainsi que la
hausse des cas d'atteinte de
nouvelles variantes du virus.

LE MÉTIER DE BERGER DURANT 
LE RAMADHAN À NÂAMA

Pénible tâche et défi
contre la nature
Etre berger à Nâama signifie une quête perpétuelle d’un pâturage pour le troupeau et
d’un point d’eau pour étancher sa soif. Une tâche pénible durant le ramadhan en
raison des longues distances à parcourir, souvent sous un soleil ardent et dans un
environnement ingrat.

Cent cinq (105) foyers de la localité de
Guetrani (200 km au nord de Bechar),
l’une des zones d’ombre de la wilaya de

Bechar, ont été raccordés récemment au ré-
seau d’électricité, a-t-on appris samedi auprès
des responsables de la société de distribution
de l’électricité et du gaz de l’ouest –SADEG (fi-
liale de la Sonelgaz).
"Ce projet d’un coût de 73 millions dinars, al-
loué par la wilaya, a porté sur la réalisation
d’un réseau de transport de 11,9 km et d’un
réseau de distribution en basse tension (BT)

de 3,8 km, au profit des habitants de cette
zone d’ombre qui s’adonnent essentiellement
aux activités d’élevage de cheptels", a indiqué
M.Djellouli Joudi, cadre technique de la so-
ciété.
Lancée au titre de l’amélioration du cadre de
vie des habitants des zones d’ombre de la ré-
gion, "ce projet de raccordement au réseau
d’électricité est une réponse concrète aux do-
léances et préoccupations des habitants de
cette localité rurale qui a longtemps souffert
de l’absence de cette énergie nécessaire à la vie

quotidienne des citoyens", avait affirmé le wali
de Bechar, Mohamed Belkateb, lors du lance-
ment des travaux de cette opération au mois
d’octobre 2020.
"Inscrit et retenu au titre des efforts de déve-
loppement des zones d’ombre de la wilaya et
en application des recommandations du prési-
dent de la république M.Abdelmajid Teb-
boune, ce projet vient aussi comme réponse
aux préoccupations en la matière des habi-
tants de Guetrani", avait souligné le premier
responsable de l’exécutif de wilaya.

BECHAR

105 foyers raccordés au réseau d’électricité à Guetrani



Sports

Le match CR Belouizdad -
AS Aïn M'lila, initialement
prévu dans l'après-midi de

demain, au stade du 20-Août
1955, pour le compte de la 20e
journée de Ligue 1, a été finale-

ment délocalisé à Bologhine, où
il se déroulera en nocturne, à
partir de 22h30, a annoncé hier
la Ligue de football professionnel
(LFP).
"Le match CRB - ASAM a été dé-

localisé à la demande du CR Be-
louizdad et après l'accord des
responsables de l'USM Alger, et
ce pour permettre aux deux
clubs d'évoluer en nocturne pen-
dant ce mois sacré de Rama-

dhan", a expliqué la LFP.
Le CRB reste sur une défaite à
domicile contre l'USM Alger (0-
1), en match disputé vendredi au
stade du 20-Août 1955, pour la
mise à jour du calendrier. 
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CRB - ASAM délocalisé 
à Bologhine, en nocturne

LIGUE 1 (20E JOURNÉE)



Si Man. United perd à Old Trafford
contre Liverpool, City sera officielle-
ment sacré, deux jours avant sa demi-

finale retour de Ligue des Champions contre
le Paris SG, après l'avoir emporté 2-1 au Parc
à l'aller.
Ce serait la fin d'un suspens éventé depuis
quelques semaines déjà et un deuxième tro-
phée cette saison, après la Coupe de la Ligue
remportée contre Tottenham (1-0) le week-
end dernier.
Le symbole serait aussi assez fort pour les
Citiziens qui ont rétabli leur domination sur
le foot anglais en 2018 et 2019, après avoir
cédé le titre à Liverpool, champion pour la
première fois depuis 30 ans la saison passée.
Pep Guardiola, bien qu'il s'en défende, avait
en tout cas clairement fait comprendre qu'il
n'avait plus trop de crainte pour le sacre na-
tional et qu'il jouait désormais tout pour
l'Europe.
Les Mancuniens ont pourtant mis du temps
à trouver la faille, se montrant très mala-
droits dans le dernier geste ou la dernière

passe lors des 45 premières minutes. Leurs
deux buts sont d'ailleurs venus lors de la se-
conde période, grâce à Agüero (57e) et Fer-
ran Torres (59e). 

S'il ne s'assure pas le titre ce week-end, City
aura une autre chance samedi prochain en
recevant un autre demi-finaliste de la Ligue
des champions, Chelsea, 4e.

FOOT / CHAMPIONNAT
DE TUNISIE 
L'ES Tunis sacrée pour
la 5e fois de suite

L'Espérance sportive de Tunis a rem-porté samedi un nouveau titre de
championne de Tunisie de football

grâce à son succès contre le Stade Tunisien
sur le score d'un but à zéro en match de
mise à jour de la 22e journée de compéti-
tion. L'unique but de la rencontre a été ins-
crit par l'international algérien Abdelkader
Bedrane (56e) pour l'EST. A la faveur de ce
succès, l'ES Tunis (56 pts) compte dix points
d'avance sur son poursuivant direct, l'ES
Sahel (46 pts) à trois journées de l'épilogue.
Ce succès permet à l'Espérance de Tunis de
remporter le championnat de Tunisie pour la
31e fois de son histoire et la cinquième d'af-
filée, confortant sa domination sur le football
tunisien.

FOOT / ESPAGNE 
(34E JOURNÉE): 
l'Atlético bat Elche 1-0
et reste leader

L'Atlético Madrid s'est difficilement im-posé face au promu Elche 1-0 samedi
lors de la 34e journée de Liga et pré-

serve son poste de leader du classement,
avec provisoirement cinq points d'avance
sur le Real Madrid qui reçoit Osasuna en
soirée. Les "Colchoneros" se sont imposés
grâce à un but de Marcos Llorente, parfaite-
ment servi en retrait par Yannick Carrasco à
la 23e minute, peu après un but annulé de
Luis Suarez pour une position de hors jeu
(16e). Elche a raté un penalty par Fidel à la
dernière minute du match (90e+1). 

FOOT / JUVENTUS
Pirlo ne s'en fait pas
pour son poste même 
si le titre lui échappe  

Andrea Pirlo a affirmé samedi qu'il ne s'in-
quiétait pas au sujet de son maintien à
son poste d'entraîneur de la Juventus

même si le titre de champion d'Italie est en
passe d'échapper au club turinois. L'Inter
Milan est en bonne position pour empêcher la
Juve de conquérir un 10e titre consécutif et les
blancs et noirs, actuellement à la 4e place à
cinq journées de la fin, ne sont même pas cer-
tains de se qualifier pour la Ligue des cham-
pions l'an prochain. "Je suis tranquille au sujet
de mon travail", a déclaré Pirlo, 41 ans, lors
d'une conférence de presse avant la rencontre
contre l'Udinese dimanche. Selon les médias
italiens, l'ancien entraîneur du club, Massimi-
liano Allegri, pourrait y revenir deux ans après
en avoir été renvoyé. "J'ai parlé aux proprié-
taires il y a quelques jours", a confié Pirlo qui
a pris ses fonctions l'été dernier. John Elkann,
le président de la holding propriétaire de la Ju-
ventus a visité le camp d'entraînement ce qui
a relancé les spéculations. "Ce n'est pas la
première fois qu'ils viennent, c'est déjà arrivé
trois ou quatre fois et nous avons parlé de
tout." "Je suis tranquille au sujet de mon job,
au sujet de ce que je dois faire", a ajouté l'ex-
international italien, ajoutant: "Je ne suis pas
influencé par toutes ces rumeurs". "Je suis
concentré sur ce que je dois faire et je dois
amener le club en Ligue des Champions et es-
sayer de remporter la Coupe d'Italie", a-t-il
souligné. 
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Lionel Messi et Neymar font
partie des centaines de
joueurs sud-américains qui

vont recevoir le vaccin contre le
nouveau Covid-19 donné par le
laboratoire pharmaceutique chi-
nois Sinovac 
Biotech dans les semaines à venir,
a annoncé vendredi la Confédéra-
tion sud-américaine de football
(CONMEBOL).  
L'entité a commencé à distribuer
des vaccins à ses dix associations
membres après qu'une cargaison
de 50.000 doses soit arrivée le
même jour dans la capitale uru-

guayenne, Montevideo.   
"Les vaccins pour le football sud-
américain arrivent déjà. Merci Si-
novac Biotech Ltd pour ce geste
de solidarité et pour avoir com-
pris l'énorme valeur sociale et cul-
turelle que le football a dans les
pays de notre continent", a tweeté
son président, Alejandro Domin-
guez.
Dans une déclaration publiée sur
son site officiel, la CONMEBOL a
indiqué que le programme de
vaccination concernerait en prio-
rité chacune des sélections natio-
nales, les entraîneurs, les officiels

et les autres personnels partici-
pant à la Copa América, qui se
disputera en Argentine et 
en Colombie du 13 juin au 10
juillet. Les doses seront également
utilisées pour vacciner les partici-
pants aux compétitions de clubs
de haut niveau de la région.   
"Les vaccins constituent une autre
barrière à la propagation de la
COVID-19", a noté la CONME-
BOL.  "Le protocole de vaccina-
tion garantit pratiquement que
chaque dose porte un nom et un
prénom et qu'elles ne peuvent être
détournées ou utilisées pour des

personnes qui ne font pas partie
de l'objectif de cette campagne". 
Cette dernière "commencera par
les équipes qui participeront à la
Copa América et celles qui parti-
cipent aux tournois internatio-
naux de la CONMEBOL avant
d'atteindre les équipes féminines
et masculines de la plus haute ca-
tégorie de chaque pays".   
Initialement prévue en 2020, la
47e édition de la Copa América a
été reportée d'un an en raison de
la pandémie de nouveau corona-
virus.   La star du FC Barcelone,
Messi, et le joueur du Paris Saint-
Germain, Neymar, seront parmi
les plus grandes attractions de la
compétition.   
Messi, capitaine de l'Argentine et
meilleur buteur de tous les temps
de la sélection avec 71 buts en 142
matches, tentera de remporter
son premier grand trophée inter-
national, à l'exception de la mé-
daille d'or aux Jeux olympiques de
Pékin 2008.   
Neymar, qui a également rem-
porté le titre olympique pour le
Brésil aux JO de Rio 2016, a man-
qué le triomphe de son équipe na-
tionale à la Copa América 2019
sur son sol en raison d'une bles-
sure à la cheville.

COVID-19

Messi et Neymar vont recevoir le vaccin de Sinovac

FOOT / ANGLETERRE

Vainqueur à Crystal 
Palace, Manchester City
à deux doigts du titre

Le sélectionneur de l'équipe nationale de Ma-
dagascar, le Français Nicolas Dupuis, a été
suspendu de ses fonctions et remplacé par

Eric Rabesandratana qui assurera l’intérim à la
tête des "Barea" lors des matches de qualification
du Mondial 2022, en juin, face au Bénin et en
Tanzanie, rapporte RFI.
A la tête de l'équipe depuis 2017, le technicien
français a été écarté par le président de la Fédéra-
tion malgache de football (FMF), le 30 avril 2021
"jusqu’à nouvel ordre", précise la même source.
Cette dernière ne précise pas les causes de cette

sanction, mais évoque un "rapport en date du 6
avril 2021, établi par l’équipe de la Direction tech-
nique" de la FMF ainsi qu’une lettre datée du 29
avril adressée par le patron du foot malgache,
Raoul Arizaka Rabekoto, à Nicolas Dupuis.
D'autre part, la FMF a décidé de confier la gestion
intérimaire des "Barea" à Eric Rabesandratana.
L'ex-défenseur du Paris Saint-Germain devra coa-
cher l’équipe malgache face au Bénin et en Tanza-
nie, en juin, pour les deux premières journées de
la phase de groupes des qualifications pour la
Coupe du monde 2022. 

"J'étais consultant (pour les médias, Ndlr), je re-
viens sur le terrain parce que c'est Madagascar et
que ce poste ne se refuse pas. On n'est pas qualifié
pour la CAN 2021 donc il faut repartir avec humi-
lité", a déclaré Rabesandratana au micro de RFI.
Une des grandes révélations de la CAN-2019,
dont elle a atteint les quarts de finale pour sa pre-
mière participation, l’équipe de Madagascar n’a
pas réussi à se qualifier pour la phase finale de la
prochaine édition. Elle partageait sa poule avec la
Côte d’Ivoire, l’Ethiopie et le Niger. Seuls les Ivoi-
riens et les Ethiopiens se sont qualifiés. 

MADAGASCAR

Le sélectionneur Dupuis suspendu, Rabesandratana assure l'intérim

Manchester City, victorieux samedi
face à Crystal Palace pour la 34e
journée de Premier League, s'est
rapproché davantage de son
septième titre de champion
d'Angleterre, avec désormais 13
points d'avance sur son dauphin
Manchester United qui joue
dimanche contre Liverpool.



"D’abord, le projet de l’équipe A' est étroitement
lié à celui de l’équipe A, et je reste sur la même vi-
sion que le coach de la sélection nationale, c’est-à-
dire nourrir des ambitions. Nous serons habités
par la volonté de gagner cette Coupe arabe, c’est
une certitude. Il faut toutefois garder à l’esprit que
ce sera une épreuve relevée. A nous de tout met-
tre en oeuvre pour la préparer comme il se doit et
permettre aux joueurs de performer là-bas", a in-
diqué l’ancien capitaine des "Fennecs" dans une
interview au site de la Fédération algérienne de
football (FAF).
Lors de ce rendez-vous, l'Algérie évoluera dans le
groupe D avec l’Egypte et les vainqueurs des
matchs Liban-Djibouti et Libye-Soudan.
"On a l’Egypte, qui est une équipe qui n’est plus à
présenter avec beaucoup de joueurs qui évoluent
dans le championnat égyptien et en sélection.
Donc on aura là, une équipe qui possède beau-
coup d’automatismes, une habitude de jouer en-
semble avec une très bonne expérience", a
expliqué Bougherra.
Avant d'ajouter: "On peut également se retrouver
avec des sélections comme la Libye et le Soudan.
Ce sont des sélections qui ont la même physiono-
mie, le même profil que l’Egypte, avec des
joueurs qui évoluent ensemble en équipe pre-
mière. Il y a aussi la possibilité de retomber sur
Djibouti, une équipe qu’on jouera en juin pro-
chain (en éliminatoires du Mondial-2022, ndlr),
voire la sélection du Liban. Mais toutes ces
équipes ont un point commun, à savoir posséder
des joueurs qui ont l’habitude d’évoluer ensemble.
En somme, un groupe difficile en perspective en
attendant les matchs préliminaires pour connaî-
tre nos deux autres adversaires''.

"UNE OPPORTUNITÉ POUR 
LES JOUEURS LOCAUX" 

L'ancien international estime que ce rendez-vous
qatari sera une aubaine pour les joueurs qui exer-
cent en Algérie afin de montrer leurs qualités et
espérer une convocation en sélection nationale A
qui sera appelée à défendre son titre africain en
terres camerounaises un mois et demi après.
''Pour les joueurs évoluant en Algérie, comme je

le disais précédemment, ce seront les plus méri-
tants. Une opportunité de les voir au plus haut ni-
veau. Et à ce sujet, à force d’analyses, nous avons
la possibilité de sélectionner certains d’entre eux.
A l’approche de la CAN 2021 (qui aura lieu en
2022), on souhaite donner l’opportunité au sélec-
tionneur national de la A en cas de blessures ou
méforme de puiser dans cette équipe qui ira à
Doha'', a détaillé Bougherra.
Et d'enchaîner: ''Ce qu’il faut savoir, c’est que les
championnats des pays du Golfe, d’Egypte, d’Al-
gérie et autres pays arabes seront tous à l’arrêt, et
là on va être confronté à des joueurs de la sélec-
tion qui seront inactifs sachant qu’il y a une CAN
à jouer un mois et demi après au Cameroun. Ce
sera l’occasion de permettre à ces joueurs de ne
pas rester inactifs et de garder ce rythme de com-
pétition, parfaire les automatismes entre eux. Il
n’y a pas mieux de préparer une Coupe d’Afrique
en disputant une compétition pareille, d’autant
plus que le niveau sera très certainement élevé".
Bougherra estime que la saison courante reste
compliquée et difficile puisque les matchs du ca-
lendrier national s'enchaînent avec 38 journées
au compteur.

''Le championnat algérien était à l’arrêt durant
huit mois et il n’a repris que vers la fin du mois de
novembre 2020. Avec une saison particulière et
très chargée, puisqu’il y a 38 journées à disputer,
les choses n’étaient pas faciles. D’ailleurs, on est au
mois de mai et on vient de boucler la phase-aller.
On était donc confronté à une saison très difficile
et complexe avec beaucoup de matchs qui s’en-
chaînaient et des clubs engagés en Coupes afri-
caines. Nous avions donc cette opportunité
d’effectuer une observation assidue qui nous a
permis d’avoir une idée claire sur le championnat
algérien et sur les joueurs'', a encore expliqué la
même source. Selon lui, il était impossible ''d’or-
ganiser un stage durant toute cette période, de
décembre 2020 à mai 2021, et pénaliser les
joueurs vis-à-vis de leurs clubs. La priorité était
donnée aux clubs pour bien préparer leurs
matchs et faire face déjà à une saison difficile avec
des matchs quasi 2 fois par semaine pour les
équipes concernées par les compétitions interna-
tionales et qui représentent une grande partie des
joueurs sélectionnables''. Le staff technique envi-
sage d'organiser le premier stage vers la mi-juin.

R.S

FOOTBALL/COUPE ARABE

Bougherra : ''Nous serons habités par
la volonté de gagner cette coupe''

FOOT / LIGUE 1 - CR
BELOUIZDAD

L’entraîneur
Manojlovic prend
ses fonctions à la
barre technique

Le nouvel entraîneur du CR Be-
louizdad, le Serbe Zoran Manoj-
lovic, a pris ses fonctions à la

barre technique de l'équipe, a an-
noncé la direction du club champion
d'Algérie en titre.
"La direction du CRB a accompli
toutes les démarches administratives
nécessaires pour permettre à son
nouvel entraîneur, Zoran anojlovic de
rallier Alger. Le Serbe de 59 ans
connaît relativement bien le football
africain, pour y avoir déjà dirigé plu-
sieurs clubs, dont Primeiro Agosto en
Angola (2018-2019), le Widad Casa-
blanca au Maroc (2019-2020) et Al
Hilal du Soudan (2020-2021).
Il est appelé à remplacer le Français
Franck Dumas (53 ans), arrivé sur le
banc du CRB en janvier 2020 pour un
contrat de deux saisons, avant de
partir fin mars dernier.
Le CRB, qui reste sur une défaite à
domicile contre l'USM Alger, en
match de mise à jour du calendrier,
occupe actuellement la quatrième
place au classement général de la
Ligue 1, avec 33 points. Soit à neuf
longueurs de l'actuel leader, l'ES
Sétif.

R.S

BOXE/JO DE
TOKYO
Les Algériens
entament un stage
en Ouzbékistan

Les boxeurs algériens qualifiés
aux Jeux olympiques 2020 de
Tokyo, repoussés à 2021, ont

entamé hier un stage de préparation
en Ouzbékistan, en vue de leur parti-
cipation au rendez-vous nippon, a ap-
pris l'APS de la Fédération
algérienne de boxe (FAB).
Après avoir pris part à un stage à
Alger, la sélection algérienne, compo-
sée de huit boxeurs (5 messieurs et 3
dames) qualifiés aux JO de Tokyo,
sera au rendez-vous à partir de hier
et jusqu'au 20 mai avec une autre
étape de préparation, sous la
conduite des entraîneurs Ahmed
Dine, Merchoud Behous, Khaled Ha-
rima et Kenzi Abdelghani. "Cette nou-
velle étape de préparation entre dans
le cadre du programme tracé par la
direction technique nationale, en vue
des Jeux olympiques de Tokyo. Outre
les athlètes du pays hôte, ce stage
verra la participation de la Pologne et
de l'Azerbaïdjan. Ce n'est toujours
pas évident de programmer ce genre
de stages en cette période de pandé-
mie, mais avec l'aide des pouvoirs
publics, les boxeurs algériens auront
l'occasion de bénéficier de vingt jours
de préparation", a indiqué à l'APS
Mourad Meziane, directeur technique
national (DTN) de la FAB.
Les boxeurs concernés par ce stage
de préparation sont ceux qualifiés
aux JO 2020 de Tokyo, à savoir Mo-
hamed Houmri (81 kg), Chouaïb Bou-
loudinats (+91 kg), Mohamed Flissi
(52 kg), Younes Nemouchi (75 kg) et
Abdelhafid Benchebla (91 kg) chez
les messieurs ainsi que Romaïssa
Boualem (51 kg), Imane Khelif (60
kg) et Ichrak Chaib (75 kg) chez les
dames.
Les boxeurs algériens effectueront
par la suite un stage en Ukraine puis
un dernier en Turquie pour clôturer ce
cycle de préparation avant de rallier
la capitale nippone.

R.S
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L'entraîneur de la sélection nationale des joueurs locaux, Madjid Bougherra a indiqué que l’Algérie
jouera avec "la volonté de gagner'' la Coupe arabe des nations de la Fifa, prévue du 1er au 18
décembre prochain au Qatar.

L’ASM Oran, vainqueur sur le
terrain de l’US Remchi (2-0),
samedi dans le cadre de la

14e journée de la Ligue 2 de foot-
ball (Gr. Ouest), doit redoubler d'ef-
forts pour retrouver l’élite au vu de
la rude concurrence à laquelle elle
est soumise de la part du MCB
Oued Sly et du CR Témouchent, a
prévenu hier son entraineur.
"C’est un précieux succès qui nous
permet de nous maintenir en tête
du classement en compagnie du
MCB Oued Sly. Avant huit journées
de la fin du championnat, nous de-
vons redoubler d'efforts pour vali-
der notre billet pour les play-offs", a

indiqué Hadj Merine à l’APS.
Ayant rejoint l’ASMO il y a près
d’un mois après avoir débuté
l’exercice sur le banc du CR Té-
mouchent, un autre concurrent de
sa nouvelle équipe dans la course
à la montée, le jeune technicien
oranais a enregistré sa première
contre-performance lors de la pré-
cédente journée en concédant le
nul à domicile face à la JSM Tiaret.
"Après notre semi-échec de la se-
maine dernière, nous étions dans
l’obligation de nous racheter à l’oc-
casion de ce déplacement à Rem-
chi. Les joueurs étaient conscients
de la nécessité de vite récupérer

les deux points perdus, et ils ont
réussi à le faire grâce au bon travail
qu’ils ont réalisé tout au long de la
semaine ayant précédé cette par-
tie", a-t-il ajouté.
Les gars de "M’dina Jdida" font
face à une bataille ardue de la part
des deux nouveaux promus, le
MCB Oued Sly et le CR Témou-
chent. Ce dernier occupe la troi-
sième place, accusant un seul
point de retard sur les deux co-lea-
ders.
Du coup, les prochains matchs
s’annoncent déterminants dans la
course à la qualification aux play-
offs, a encore prédit le coach de

l’ASMO, estimant que "l’erreur n’est
plus permise, notamment à domi-
cile".
A l’instar des Oranais, les gars de
Oued Sly et Ain Témouchent ont
réussi à leur tour de revenir avec
des victoires des terrains de l’IRB
El Kerma et du SKAF Khemis, res-
pectivement.
Le premier du groupe à l’issue de
cet exercice affrontera les leaders
des deux autres groupes (Centre et
Est) dans un mini-championnat
avec comme enjeu deux billets
donnant accès en Ligue 1, rap-
pelle-t-on.

R.S

FOOT - LIGUE 2 (GR. OUEST) / ASM ORAN

La bataille devient de plus en plus rude avec le MCBO et le CRT

L’USM Bel-Abbès risque de
déclarer forfait pour son
match en déplacement face

au MC Alger, mardi dans le cadre
de la 1re journée de la phase retour
du championnat de Ligue 1 de foot-
ball, a indiqué hier la direction de
ce club.
"A 90%, l’équipe ne se rendra pas à
Alger. A 48 heures du match face
au MCA, les joueurs n’ont toujours
pas effectué les tests de dépistage

du coronavirus comme exigé avant
chaque rencontre pour indisponibi-
lité d’argent", lit-on dans un com-
muniqué de presse, publié sur la
page facebook officielle du club.
Cette situation intervient dans la
foulée de la démission du directeur
général de la société sportive par
actions (SSPA) de l’USMBA, Abbes
Morsli, ainsi que le reste de son
staff administratif qui étaient char-
gés de gérer les affaires de l’équipe

depuis septembre dernier.
Abbes Morsli a informé, samedi, les
actionnaires de la SSPA du club et
les autorités locales de sa démis-
sion, qu’il a motivée par "la crise fi-
nancière aiguë qui secoue
l’USMBA", avant d’avertir qu’il n’al-
lait pas s’impliquer dans la prépara-
tion du déplacement de l’équipe à
Alger pour jouer son prochain
match.
Le départ du staff dirigeant de la

formation de la "Mekerra" a été
suivi par celui de l’entraineur Moez
Bouakaz, après la nouvelle déroute
de son équipe, cette fois-ci en
coupe de la Ligue, de laquelle elle a
été éliminée vendredi par l’Olym-
pique Médéa (1-0).
"El Khedra", comme la surnom-
ment ses supporters, a terminé la
phase aller du championnat à la 18e
place avec 15 points obtenus en 19
matchs.

USM BEL-ABBÈS

Possible forfait de l’équipe face au MC Alger



Le secrétaire général de
l'ONU, Antonio Guterres,
a salué samedi la décision

de la chambre basse du Parle-
ment fédéral somalien d'annuler
la prolongation du mandat du
président sortant Mohamed Ab-
dullahi Mohamed, également
connu sous le nom de Farmajo.
Le mandat de ce dernier a ex-
piré le 8 février dernier, sans
que des élections aient pu être
organisées.
Le 12 avril, la Chambre du peu-

ple avait adopté une "loi spéciale
sur les élections fédérales" per-
mettant une prorogation de
deux ans du mandat pésidentiel.
Ce vote avait provoqué plu-
sieurs jours de violence dans la
capitale, Mogadiscio, entre les
forces de l'ordre et l'opposition.
M. Farmajo a finalement de-
mandé samedi à la Chambre du
peuple d'annuler cette prolonga-
tion, ainsi que de favoriser une
reprise des discussions et d'en
revenir à l'accord électoral

conclu entre le gouvernement
central et les Etats fédéraux le 17
septembre dernier pour la tenue
d'élections.
Il a annoncé aux députés qu'il
déléguait à son Premier minis-
tre, Mohamed Hussein Roble, la
supervision du processus électo-
ral afin que "les élections se dé-
roulent dans une atmosphère
stable et de paix", une décision
saluée par la Mission d'assis-
tance des Nations Unies en So-
malie (MANUSOM).

Dans un communiqué diffusé
samedi soir, M. Guterres a ap-
pelé "toutes les parties prenantes
somaliennes à reprendre immé-
diatement le dialogue et à forger
un accord consensuel sur la
tenue d'élections inclusives sans
plus tarder".

Un responsable musulman a été tué
par balle samedi soir dans la prin-
cipale mosquée de Beni, ville-mar-

tyre de l'Est de la République démocratique
du Congo où un groupe terroriste estac-
cusé du massacre de milliers de civils de-
puis 2014.
Le cheikh Ali Amin a été tué à l'heure de la
prière du soir "aux environs de 19h30-
20h00 (17h30-18h00 GMT)", a indiqué un
officiel de Beni, Aloise Mbwarara, cité par
l'agence AFP. 
"Des bandits sont venus et ont tiré sur lui
pendant la prière du soir", a-t-il ajouté,

rappelant que les musulmans sont en
pleine célébration de leur mois sacré du ra-
madhan.
Plus d'un millier de civils ont été massacrés
en territoire de Beni (province du Nord-
Kivu) rien que depuis novembre 2019.
Les tueries sont attribuées par les autorités
au groupe armé des Forces démocratiques
alliés (ADF).
D'autres personnes ont été tuées samedi
dans la région de Beni, dans de nouvelles
attaques attribuées aux ADF, sans que le
bilan exact ne soit encore disponible de
source sûre.

A l'origine des rebelles musulmans venus
de l'Ouganda voisin il y a 25 ans, les ADF
sont aujourd'hui une "organisation terro-
riste", affiliée à l'Organisation  terroriste
autoproclamée Etat islamique (EI/Daech),
ont récemment décrété les Etats-Unis.
Reçu mardi à l'Elysée, le président congo-
lais Tshisekedi Félix a appelé à l'aide  la
France pour lutter contre les ADF.
Vendredi soir, le président congolais a an-
noncé la prochaine proclamation de "l'état
de siège" dans les deux provinces voisines
du Nord-Kivu et de l'Ituri pour lutter
contre la violence des groupes armés.

Lundi 3 Mai 2021
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SOMALIE 

L'ONU salue le retour à l'accord électoral du 17 septembre

SÉNÉGAL 
Le président
annonce une
régulation
prochaine de
réseaux sociaux

Le président sénégalais Macky Sall
a annoncé, samedi, l'adoption de
nouvelles dispositions pour la ré-

gulation du secteur des réseaux so-
ciaux. S'exprimant lors de la remise
des cahiers des doléances des cen-
trales syndicales des travailleurs, le
président Sall a affirmé que son gou-
vernement a engagé une réflexion et
les textes sont presque finies pour le
partager avec les acteurs des médias
sur la régulation du secteur des ré-
seaux sociaux.  Il a déploré la fai-
blesse de la régulation des réseaux
sociaux au Sénégal. "On ne peut pas
laisser sur l'anonymat du clavier, lais-
ser les gens détruire la réputation des
personnes et des familles gratuite-
ment. Des mesures seront prises rapi-
dement sur ces questions", a-t-il averti.
Selon le Chef de l'Etat sénégalais, il
compte sur les professionnels de mé-
dias à travers les conclusions des pro-
chaines Assises des médias. Le
président sénégalais a demandé aussi
le renforcement de l'Agence de presse
sénégalaise.

ALLEMAGNE
Echauffourées 
à Berlin lors 
des manifestations
du 1er mai       

Des échauffourées ont eu lieu sa-
medi en marge d'une manifesta-
tion du 1er mai à Berlin où les

forces de l'ordre ont annoncé l'interrup-
tion du rassemblement dans la soirée
après avoir été, selon elles, attaquées
par des jets de pierre et de bouteille.
En début de soirée, de brefs incidents
ont opposé des membres de la mou-
vance d'extrême gauche violente Black
Block et les forces de l'ordre notam-
ment quand ces dernières ont évacué
certains d'entre eux de la manifesta-
tion, a rapporté l'agence AFP. La police
de Berlin a ensuite affirmé dans un
tweet vouloir utiliser un canon à eau
pour éteindre des palettes de bois et
d'autres objets en feu sur la chaussée
"et éviter qu'ils ne se propagent aux
voitures environnantes". La police a
aussi fait usage de gaz lacrymogène et
interpellé plusieurs personnes, selon
des médias locaux qui assuraient tou-
tefois peu avant 22h00 locales (19h00
GMT) que la situation était en voie
d'accalmie. Les manifestants réunis
sous le mot d'ordre "1er mai révolu-
tionnaire" répondaient à l'appel de la
gauche et de l'extrême gauche et
avaient commencé à se rassembler en
fin d'après-midi dans le quartier de
Neukölln avec pour objectif de rejoin-
dre le quartier voisin de Kreuzberg, fief
alternatif. La police évoquait quelque
5.000 personnes en fin d'après-midi
alors que les organisateurs avançaient
le chiffre de 20.000 participants.

Les forces pro-gouvernementales yéménites
et le mouvement Ansarullah (Houthis)
ont procédé samedi à un échange de pri-

sonniers dans la province de Marib (nord), ont
indiqué des sources gouvernementales.
Un responsable cité par l'agence Chine nouvelle
a indiqué que 18 détenus avaient été libérés
dans le cadre de cet échange entre les deux par-
ties.
Sous la médiation de chefs tribaux, chacune a li-

béré neuf prisonniers, a-t-il précisé.
Les membres d'Ansarullah ont intensifié leur
offensive début février dans cette province, en-
traînant une série de combats intenses avec les
forces gouvernementales qui ont fait des cen-
taines de morts de chaque côté.
Le Bureau des Nations Unies pour la coordina-
tion des affaires humanitaires (OCHA) a déclaré
cette semaine que près de 20.000 personnes
avaient été déplacées par ces violences et que

des dizaines de civils avaient été tués ou blessés.
Le Yémen est embourbé dans une guerre civile
depuis fin 2014, lorsque le mouvement Ansarul-
lah (Houthis), soutenu par l'Iran, a pris le
contrôle de plusieurs provinces du nord et a
chassé de la capitale Sanaa le gouvernement du
président Abd-Rabbo Mansour Hadi.
Une coalition panarabe dirigée par l'Arabie
saoudite est intervenue en mars 2015 pour sou-
tenir ce dernier.

YÉMEN 

18 prisonniers de guerre échangés

RD CONGO 

Un responsable musulman
tué pendant la prière 
du soir à Beni

IRAN
Démantèlement
d'un réseau de
commerce d'armes
en ligne

La police iranienne a démantelé
un réseau impliqué dans le
commerce d'armes en ligne, a

indiqué, samedi, un responsable de
police.  Qassem Rezaee, comman-
dant adjoint de la police, a dit que
"tous les trafiquants d'armes
avaient été arrêtés moins de deux
semaines après leur découverte". 
Toutes les armes mises en vente
par le réseau sont fabriquées aux
Etats-Unis et introduites clandesti-
nement en Iran depuis la Turquie, a
expliqué M. Rezaee, cité par
l'agence de presse Tasnim.(APS)
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Après évaluation, le CMT "décide de la
levée du couvre-feu à compter de ce 2
mai 2021 sur l’ensemble du territoire

national", selon le site d'informations, Tcha-
dinfos.
Le couvre-feu a été instauré le 20 avril der-
nier, de 18 heures à 5 heures le 20 avril, avant
d'être revu quelques jours plus tard de 20
heures à 5 heures.

Fin avril, les frontières aériennes et terrestres
du Tchad ont rouvert et le couvre-feu allégé
pour être fixé de 20h à 5h, avait fait savoir le
CMT, qui a pris le pouvoir mardi à la suite du
décès du président Déby.
Le CMT, dirigé par le général Mahamat
Idriss Déby, fils de l'ex-président, avait an-
noncé un certain nombre de mesures telles
que l'abrogation de la Constitution, la dissolu-

tion du gouvernement et du Parlement, la fer-
meture des frontières et l'instauration d'un
couvre-feu de 18h à 5h.  La levée du couvre-
feu coïncide avec la présence pour une durée
d'une semaine, d'émissaires de l’Union afri-
caine (UA), chargés de discuter avec les nou-
velles autorités tchadiennes de toutes les
questions relatives à la situation au Tchad.

RI

TCHAD

Le CMT lève le couvre-feu

Le vice-ministre iranien
des Affaires étrangères,
Abbas Araghchi, a fait sa-

voir hier, qu'une pause a été dé-
cidée jusqu'à vendredi pour
conclure les discussions sur les
négociations liées à l'accord sur
le nucléaire de 2015 (JCPOA).  
"Les négociations sur le JCPOA
avancent, mais nous avons dé-
cidé d'y mettre une pause
jusqu'à vendredi afin de
conclure les discussions déjà
menées pour avoir une vision
plus approfondie", a indiqué M.
Araghchi, à l'issue de la réunion
de la Commission mixte du
JCPOA, selon l'agence de
presse, IRNA.

"Nous avons décidé d'avoir une
conclusion sur les sujets déjà
négociés, et après les avoir exa-
minés, nous reprendrons les
discussions ce vendredi", a-t-il
ajouté. C'est le troisième cycle
de pourparlers à Vienne. Les
négociations de ce cycle se sont
déroulées "à divers niveaux in-
tensifs", et les points de conver-
gence et de désaccord "sont
bien connus".
Pour le numéro deux de la di-
plomatie iranienne, les désac-
cords liés à la question
nucléaire et aux sanctions sont
devenues plus claires pour les
parties.
"Dans ces deux cas, nous avons

de petits points techniques qui
doivent être approfondis. Dans
certains domaines, nous
sommes entrés dans l'écriture
du texte, ce qui fait avancer le
travail lentement car le travail
sur le document final nécessite
sa propre précision", a pour-
suivi le chef des négociateurs
iraniens à Vienne.  Bien que la
tendance "soit progressive"
dans les négociations, a précisé
M. Araghchi, "nous ne pouvons
toujours pas prédire quand
nous parviendrons à un ac-
cord".
Le principe de l'accord, "est
basé sur les positions de la Ré-
publique islamique mais les au-

tres parties ont également leurs
propres positions et il n'est pas
facile de rapprocher les posi-
tions de toutes les parties enga-
gées", a-t-il encore soutenu.
Le vice-ministre iranien des Af-
faires étrangères a aussi rappelé
que les négociateurs iraniens
"insistent" sur le fait que les
sanctions sur le secteur d'éner-
gie ou l'industrie automobile,
les assurances et les ports soient
levées, "et il y a un accord à cet
égard".
De plus, des négociations sont
en cours concernant les autres
sanctions sur les individus et
les institutions, a-t-il conclu.

R.I

NÉGOCIATIONS SUR LE NUCLÉAIRE IRANIEN

Une pause jusqu'à vendredi

LIBYE
Les autorités se
penchent sur 
le dossier du retour
des déplacés à Derna

Les autorités en Libye se penchent
sur la question du retour des dépla-
cés à Derna, dont le nombre est es-

timé à 800 familles, selon un
communiqué du Bureau des médias du
Conseil présidentiel.
Le président du Conseil présidentiel li-
byen, Mohamed Al-Manfi, s'est entretenu,
samedi, avec des responsables, des no-
tables et des anciens de la
ville de Derna, dans l'est du pays, et a
évoqué le dossier du retour des popula-
tions déplacées dans leurs foyers. Al-
manfi effectuait une visite dans cette ville,
dans le cadre d'une tournée qui a débuté,
mardi, par la ville de Tobrouk et la région
orientale, selon le communiqué.  Le com-
muniqué précise que "Al-manfi a rencon-
tré le maire de la municipalité de Derna,
Abdel Moneim al-Ghaithi, les anciens, les
notables (...) et les responsables civils et
militaires de la ville".  Il s'agit de la pre-
mière visite d'un responsable libyen de ce
rang à Derna depuis le début de la crise
libyenne en 2011.
Al-Manfi a discuté avec les responsables
de la ville "du dossier du retour des dé-
placés, de la réconciliation nationale, de
la justice transitionnelle et du mécanisme
de fonctionnement de la Commission na-
tionale pour la réconciliation nationale",
selon la même source.
Il a affirmé son intention d'apporter son
soutien à la ville dans divers domaines,
en coordination avec le gouvernement
d'union nationale.
En 2018, la milice de Haftar a déplacé
plus de 500 familles de Derna, à la suite
d'une guerre qui a duré environ 4 ans.

R.I

SAHARA
OCCIDENTAL
Le NMLWS appelle 
à mettre fin
à l'occupation
marocaine

Le Mouvement nigérian pour la libéra-
tion du Sahara occidental (NMLWS)
a appelé à mettre un terme à l'occu-

pation marocaine dans les territoires de la
République arabe sahraouie démocra-
tique pour permettre au peuple sahraoui
d'exercer son droit à la liberté et à l'indé-
pendance, a indiqué l'agence de presse
sahraouie (SPS).
Lors d'une marche, samedi, célébrant la
fête des travailleurs au Nigeria, le mouve-
ment nigérian a brandi plusieurs pan-
cartes où l'on pouvait lire des slogans
appelant à mettre fin à l'occupation au
Sahara occidental pour que le peuple
sahraoui puisse exercer son droit à la li-
berté et à l'indépendance.
Le NMLWS a appelé les Nations Unies à
"intervenir pour trouver une solution ga-
rantissant au peuple sahraoui son droit à
l'autodétermination et à même de mettre
fin à la souffrance et à la guerre qu'il en-
dure", condamnant la poursuite des viola-
tions des droits de l'homme par le Maroc
dans les territoires occupés de la Répu-
blique sahraouie.
Le chef de la mission permanente du Ni-
geria auprès de l'ONU, Ibrahim Modibo
Omar avait réitéré, en octobre dernier, le
soutien de son pays au droit indéfectible
du peuple sahraoui à l'autodétermination
et à l'indépendance, appelant à "la néces-
sité impérieuse" de parvenir à une solu-
tion pacifique et juste à la question de la
dernière colonie en Afrique.
Le président de la République fédérale
du Nigeria, Muhammadu Buhari avait
réaffirmé en novembre 2020, la position
ferme et solidaire de son pays en faveur
du droit du peuple sahraoui à l'autodéter-
mination.

R.I

Le Conseil militaire tchadien de transition (CMT), a décidé la levée hier, du couvre-feu instauré après le décès
du président Idriss Déby des suites de blessures reçues alors qu'il commandait son armée dans des combats
contre des attaques rebelles dans le nord durant fin avril, rapportent des médias locaux.

Brèves

Des milliers de per-
sonnes ont manifesté
hier dans plusieurs ré-

gions de Birmanie appelant à
un "printemps révolution-
naire", trois mois après le
coup d'Etat de la junte contre
le gouvernement civil.
Depuis février, malgré une
répression sanglante, des
manifestations quasi quoti-
diennes ébranlent le pays,
une vaste campagne de "dés-
obéissance civile" - avec des
milliers de travailleurs gré-
vistes - paralyse des secteurs
entiers de l'économie.
Des rassemblements se sont

encore formés hier matin très
tôt à Rangoun, des manifes-
tants appelant à l'avènement
d'un "printemps révolution-
naire". Des jeunes se sont no-
tamment rassemblés à un
carrefour de la capitale éco-
nomique avant de défiler rapi-
dement dans les rues. Ils se
sont vite dispersés pour éviter
l'affrontement avec les forces
de sécurité.
Des centaines de personnes
ont aussi défilé dans la région
de Mandalay (centre) avec en
tête de cortège des moines
en robe safran, portant le dra-
peau de la Ligue national de

la démocratie (LND), le parti
de l'ex-dirigeante Aung San
Suu Kyi.
Cette dernière n'a pas été
vue en public depuis son ar-
restation lors du putsch qui l'a
renversée le 1er février. Elle
est depuis assignée à rési-
dence.  Dans l'Etat Shan
(nord-est), les forces de sécu-
rité sont intervenues contre
des manifestants dans la lo-
calité de Hsipaw, faisant au
moins un mort.
"Il a été touché à la tête et
est mort sur le coup", a dé-
claré un manifestant qui a dit
avoir dissimulé le corps de

son ami pour éviter que les
forces de sécurité ne l'emmè-
nent.  Des explosions ont
également retenti dans la ma-
tinée dans plusieurs zones de
Rangoun. Près de 760 civils
sont tombés sous les balles
des forces de sécurité ces
trois derniers mois et quelque
3.500 sont en détention,
d'après une ONG locale, l'As-
sociation pour l'aide aux pri-
sonniers politiques (AAPP).
La junte affirme de son côté
que 258 manifestants ont été
tués, de même que 17 poli-
ciers et sept militaires.

RI

CRISE EN BIRMANIE

Des manifestants appellent à un "printemps révolutionnaire"
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On peut le consulter en
accès libre sur arXiv et
constater que les cher-

cheurs y confirment un résultat
que certains d'entre eux avaient
déjà annoncé en 2016, à savoir
que les étoiles plus vieilles que
le Soleil ne se comportent pas
en accord avec une loi dite de
gyrochronologie reliant les vi-
tesses de rotation sur elle-même
des étoiles avec leurs âges. Elles
diminuent moins rapidement
que prévu par cette loi, ce qui
conduit les théoriciens à remet-
tre en question la pertinence
des théories dites du freinage
magnétique qu'ils utilisaient
pour la comprendre.
Pour arriver à ce résultat, il a
fallu combiner les données asté-
rosismologiques fournies par le
défunt satellite Kepler, grand
chasseur d'exoplanètes, avec des
techniques d'analyses issues de
la machine learning et des si-
mulations numériques savantes
et physiquement subtiles. Mais
pour mieux comprendre de
quoi il en retourne, il nous faut
déjà comprendre ce qu'est l'as-
térosismologie.

Sismologie stellaire
Cette discipline récente de l'as-
trophysique a pris son essor de-
puis quelques décennies en
prenant appui sur l'expérience
acquise avec l'héliosismologie.
Avec cette dernière, les astro-
physiciens avaient entrepris de
percer les secrets du Soleil en
jouant à un jeu comparable à
celui de leurs collègues géophy-
siciens sur Terre : la résolution
de problèmes inverses avec les
mesures du champ de gravité,
du champ magnétique et... des
ondes sismiques.
L'idée commune est simple à
comprendre. Elle équivaut à re-
constituer la taille, la forme et la
composition d'un instrument
de musique en analysant de
plus en plus précisément, et
complètement, l'ensemble des
fréquences et amplitudes conte-
nues dans les sons que cet ins-
trument peut émettre. La
technique est particulièrement
efficace avec les séismes qui se
produisent sur Terre, mais elle
est évidemment plus délicate à
mettre en œuvre dans le cas du
Soleil.
Rappelons que le Soleil évacue
par convection dans ses
couches supérieures la gigan-
tesque quantité d'énergie pro-
duite en son centre. Dans ces
couches, se produit donc un

bouillonnement similaire à
celui d'une casserole d'eau
chauffée par le fond. Cela gé-
nère des ondes sonores qui par-
courent en permanence le Soleil
qui joue alors le rôle de caisse
de résonance, comme pour un
instrument de musique.
• une zone dite « radiative », qui
occupe environ 70 % du rayon
du Soleil depuis son centre ;
• une zone dite « convective »,
qui enveloppe la première.
Les ondes de gravité (à ne pas
confondre avec les ondes gravi-
tationnelles qui sont des vibra-
tions de l'espace-temps) se
propagent essentiellement dans
la zone radiative alors que les
ondes acoustiques se propagent
dans les deux zones du Soleil.
Comme leur nom l'indique, les
ondes de gravité correspondent
à des mouvements de la matière
qui oscille en reprenant sa posi-
tion d'équilibre sous l'effet de la
force de gravité (via la poussée
d'Archimède), alors que pour
les ondes acoustiques, la force
de rappel est la pression. Les
ondes acoustiques sont de
mieux en mieux mesurées et
étudiées depuis quelques dé-
cennies, mais les progrès sont
plus lents en ce qui concerne les
ondes de gravité.
Ces ondes émises dans le Soleil
(on parle de modes propres,
fréquences propres ou de réso-
nance pour les caractériser)
permettent donc de déduire les
paramètres physiques à l'inté-
rieur du Soleil, comme la tem-
pérature, la densité, etc.
Pour comprendre comment, il
faut réaliser que lorsqu'une par-
tie de ces ondes atteint la sur-
face solaire, elles y provoquent
d'infimes oscillations de sa

courbe de luminosité, mais
aussi des décalages spectraux
produits par l'effet Doppler,
provenant de la matière à la
surface du Soleil qui vibre
comme la membrane d'un tam-
bour.
Ce qui vaut pour le Soleil vaut
aussi pour les étoiles. De sorte
que des oscillations très faibles
de l'intensité lumineuse des
étoiles, que pouvaient mesurer
les satellites Kepler et Corot,
qui ne servaient pas qu'à partir
à la chasse aux exoplanètes en
épiant leurs transits, permettent
donc de faire de l'astérosismo-
logie. Pour en savoir un peu
plus sur le sujet et après avoir
regardé les vidéos du CEA sur
ce sujet avec Lisa Bugnet, vous
pouvez consulter également le
site de Sylvain Breton :  Soleils
chanteurs.

Des étoiles magnétiquement
freinées
Nous voilà maintenant armés
pour comprendre le résultat pu-
blié dans Nature Astronomy.
Il se trouve que le comporte-
ment de la matière, ses mouve-
ments et les ondes qui s'y
propagent, va bien sûr être af-
fecté par les forces centrifuges
et de Coriolis dues à la rotation
des étoiles. On peut le com-
prendre déjà en prenant
conscience que la forme d'équi-
libre du fluide stellaire ne sera
pas la même selon que ces as-
tres sont ou non en rotation. De
sorte que tout comme un ins-
trument de musique déformé
ne produira pas le même son
qu'avant sa déformation, le
spectre des ondes sonores me-
surées en étudiant les variations
de luminosité (ou de décalage

spectral) en sera affecté.
Les astrophysiciens ont donc
poussé un cran plus loin leurs
analyses en consultant les ar-
chives collectées avec le satellite
Kepler et concernant les
courbes de lumière de 91 étoiles
dont les âges déterminés via
certaines méthodes sont com-
pris entre 1 à 13 milliards d'an-
nées. Ils ont alors pu confirmer
que la loi gyrochronologique
établie avec des étoiles plus
jeunes que le Soleil dans des
amas stellaires ne fonctionnait
plus avec les étoiles plus vieilles.
Leur rotation ralentit moins
que prévu au cours du temps.
C'est une donnée intéressante.
En effet, les étoiles héritent au
départ leur rotation de celle des
nuages interstellaires dans les-
quels elles naissent par effon-
drement gravitationnel. La
conservation du moment ciné-
tique implique par exemple que
le tout jeune Soleil devait tour-
ner rapidement sur lui-même,
plus que de nos jours.
On explique cette différence
déjà par des processus de frei-
nage magnétique primitif pro-
duit par le champ magnétique
du Soleil en interaction magné-
tique avec son disque d'accré-
tion et via également les jets de
matière que des processus ma-
gnétohydrodynamiques géné-
raient aussi et qui emportaient
du moment cinétique.
Au cours des derniers milliards
d'années, un freinage magné-
tique s'est poursuivi également
en raison des émissions de
vents solaires de notre étoile.
On s'attendait à ce que le même
type de freinage s'applique à
toutes les étoiles et visiblement
ce n'est pas le cas dès qu'elles
dépassent l'âge du Soleil. On
peut donc s'attendre d'ailleurs à
ce que lui-même ne se com-
porte plus selon la loi établie
avec les jeunes étoiles.
La loi gyrochronologique nou-
vellement établie sera précieuse
pour tirer tous les enseigne-
ments possibles à partir de la
détermination des âges des
étoiles qu'observera la mission
Plato (pour PLAnetary Transits
and Oscillations of stars) de
l'ESA actuellement en prépara-
tion. On s'attend à ce qu'elle
soit lancée dans quelques an-
nées et elle devrait permettre la
découverte d'un millier d'exo-
planètes telluriques semblables
à la Terre parmi lesquelles une
centaine seront dans la zone
d'habitabilité de leur étoile. 

UNIVERS

Des séismes stellaires remettent
en cause la gyrochronologie 
des étoiles

MAUVAISE 
NOUVELLE
Depuis 400.000 ans,
le permafrost 
est stable

En Alaska, en Sibérie, dans l'Arc-
tique canadien, près d'un quart
des terres de l'hémisphère

nord-est est recouvert d'un sol gelé
en permanence. Le permafrost.
Selon les scientifiques, ces régions
retiennent plus de 1.400 gigatonnes
de carbone sous forme de plantes et
d'animaux en décomposition. Mais,
avec le réchauffement climatique, le
permafrost dégèle. Et autant de
dioxyde de carbone (CO2) et de mé-
thane (CH4) pourrait être libéré dans
l'atmosphère. Amplifiant considéra-
blement le changement climatique.
Pour mieux comprendre ce qui nous
attend de ce côté, des chercheurs du
Massachusetts Institute of Techno-
logy (MIT, États-Unis) ont reconstitué
l'histoire du permafrost sur 1,5 million
d'années. Ils ont découvert que, pen-
dant longtemps, le permafrost a été
sujet à des épisodes de dégel. Mais
depuis 400.000 ans, ceux-ci sem-
blent vouloir se limiter aux régions
subarctiques. Une bonne nouvelle ?
Pas tant que ça. Car les chercheurs
craignent que la stabilité du perma-
frost sur cette période lui ait permis
de stocker beaucoup de carbone
sans avoir d'occasions de le libérer
progressivement. Ainsi, un dégel du
permafrost dans les années à venir,
sous l'effet du réchauffement clima-
tique anthropique, pourrait entraîner
des émissions de carbone dans l'at-
mosphère beaucoup plus impor-
tantes que par le passé.

Des épisodes de dégel et puis, 
plus rien
En 2013, déjà, des chercheurs de
l’université d’Oxford avaient suggéré
le même basculement dans la stabi-
lité du permafrost. Ils avaient analysé
des dépôts minéraux laissés par
l'eau dans des grottes de Sibérie.
Cette fois, les chercheurs se sont in-
téressés à des grottes localisées au
Canada : 74 échantillons de spéléo-
thèmes provenant d'au moins cinq
endroits différents dans chaque ré-
gion étudiée.
Les couches les plus récentes de
ces spéléothèmes correspondent à
la dernière fois où le permafrost a
dégelé. Pour les dater, les cher-
cheurs du MIT ont utilisé des tech-
niques de géochronologie qui
reposent sur la désintégration de
l'uranium en thorium. Sur le fait que
l'uranium est soluble dans l'eau alors
que le thorium ne l'est pas, égale-
ment. « À mesure que les eaux per-
colent, elles accumulent de l'uranium
et laissent du thorium derrière elles,
explique David McGee, géologue,
dans un communiqué du MIT.
Lorsque l'eau atteint la surface de la
stalagmite et précipite, au temps
zéro, vous avez de l'uranium et pas
de thorium. Puis progressivement,
l'uranium se désintègre et produit du
thorium. »
C'est ainsi que les chercheurs ont pu
conclure qu'il y a peut-être eu un
dégel peu profond depuis, mais
qu'aucun dégel de toute la roche ne
s'est produit au cours des 400.000
dernières années. Alors même que
cela se produisait bien plus régulière-
ment avant. Pendant les périodes in-
terglaciaires. Des périodes au cours
desquelles d'autres études ont mon-
tré que les niveaux de CO2 dans l’at-
mosphère étaient comparables à ce
qu'ils sont aujourd'hui. « Cela pose
des questions sur ce qui a poussé
l'Arctique à basculer dans cet état
plus stable et sur ce qui peut l'ame-
ner à en sortir », conclut David
McGee. 

Lundi 3 Mai 2021

Magazine
19

Une équipe internationale d'astrophysiciens incluant des membres du Département
d'astrophysique (DAp) du CEA/Irfu, travaillant en particulier au Laboratoire dynamique
des étoiles, des (exo) planètes et de leur environnement (LDE3) vient de publier un
article intéressant dans le prestigieux journal Nature Astronomy. 



Le sergent Camille Bordey est de retour, suite à l’agression de sa
mère Catherine par un inconnu à son domicile la nuit d’avant.

En 1914,le jeune Albert Narracott devient l'ami d'un cheval
que son père Ted, un paysan pauvre, a acquis aux enchères.

Amanda et Paul Kirby proposent au paléontologue Alan
Grant de les accompagner pour leur anniversaire de mariage. 

Ancien agent de la CIA, Frank Moses a du mal à se faire à sa
nouvelle. Un jour, une unité d'élite fait irruption chez lui pour
le supprimer. 
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Tout le monde se met à la recherche de Clara, disparue
soudainement avec son bébé. 

21h06

Tom Brannick, inspecteur de la police nord-irlandaise,
enquête sur la disparition de Pat Keenan. 

21h19

Rambo se rend dans une petite ville où il compte retrouver un
ancien camarade, mais apprend que cet ami est mort depuis
quelque temps déjà.

Red

21h05

Mode, musique, cinéma, arts... C'est
toute la culture qui est touchée par
la Covid-19. Victoria Beckham fait

partie des victimes de la pandémie. Sa marque
est dans le rouge, elle n'a plus les moyens d'or-
ganiser de défilés.
La créatrice de mode et ex-Spice Girl de 47 ans
s'est montrée sceptique à l'idée d'organiser un
vrai défilé lors de la prochaine Fashion Week
de Londres, pour la saison printemps-été
2022. Elle ne peut pas se permettre l'organisa-
tion d'un tel événement, onéreux pour une
griffe qui, selon un audit financier, aurait
perdu plus de 50 millions d'euros depuis 2018.
"Je pense qu'un défilé de mode est la meilleure
manière de voir la mode, de voir les vête-
ments, de les entendre, de voir des manne-
quins les porter. Nous avons fait de notre
mieux pour le montrer de manière digitale
mais c'est difficile, a expliqué Victoria Beck-
ham. Y aura-t-il un défilé en septembre ? Je ne
sais pas. Pour être honnête, la pandémie a af-
fecté mon entreprise. Pourrais-je me permettre
de dépenser tout cet argent dans un défilé ? Je
ne sais pas, probablement pas."
En septembre, la levée des restrictions permet-
tra la tenue d'une Fashion Week classique,
avec présence d'invités lors des présentations
et défilés.
"Je suis optimiste mais réaliste en même
temps. Ça a affecté mon entreprise. J'ai de la
chance de toujours l'avoir mais organiser un
défilé coûte beaucoup d'argent", poursuit
l'épouse de David Beckham. À contrario, d'au-
tres marques, de luxe ou de sportswear
(comme Nike, dont les ventes en ligne ont aug-
menté de 59% au premier trimestre 2021)
continuent de réaliser des bénéfices records
malgré la Covid-19 et la fermeture des bou-
tiques.
En mai 2020, Victoria Beckham souhaitait bé-
néficier d'un plan de sauvetage du gouverne-
ment britannique prévoyant le paiement de
80% des salaires de ses employés par l'État, les
20% restants à la charge de l'entreprise. Face à
l'indignation populaire, la star
avait reculé, allant même
jusqu'à verser son propre salaire
de directrice artistique à la
Banque alimentaire.

Victoria Beckham :
elle n'a plus les

moyens d'organiser
de défilé

Cheval de guerre
20h50

21h05Rambo
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Ce long métrage, qui est le
premier du réalisateur
Marc Romero, est inspiré

des trois meurtres d’Alcasser (une
petite ville près de Valence) qui
ont profondément ému la société
espagnole dans les années 1990.
“75 días” nous ramène à ce jour
de triste mémoire, un certain ven-
dredi 13 novembre 1992, lorsque
trois jeunes filles disparaissent
mystérieusement alors qu’elles
font de l’auto-stop pour se rendre
à une discothèque de la ville voi-
sine. 75 jours plus tard, leurs
corps sont retrouvés à moitié en-
terrés dans les sous-bois d'un lieu
inhospitalier appelé le ravin de La
Romana. Les autopsies révèlent
des détails effrayants et sordides
qui témoignent de la violence ex-
trême des crimes. Le film revisite

l’affaire qui a secoué la nation en
mettant en lumière l’incompé-
tence de l’enquête et un battage
médiatique très critiqué. Le film
sera projeté le 31 mai sur les
écrans, au cinéma Kinépolis.
Le Festival International du Film
d'Alicante a également sélec-
tionné les courts métrages qui
participeront à l’édition de cette
année. Au total, pas moins de 66
œuvres, 14 de plus qu'en 2020,
provenant de 22 pays différents,
concourront pour obtenir plu-
sieurs prix, parmi eux les États-
Unis, Allemagne, Italie, Portugal,
Grèce, Argentine, Pérou, Uru-
guay, Mexique, Iran, Turquie, Ko-
sovo,  La Syrie et d autres.
Le Festival du film d'Alicante a
été créé en 2004 dans le but de
soutenir et de promouvoir la cul-

ture cinématographique dans la
ville. Au fil des années, il s’est
consolidé et a évolué pour devenir

l'un des événements culturels les
plus notables de la province.

Abeer.B

EL FESTIVAL DE CINE DE ALICANTE 
EN ESPAGNE DU 29 MAI AU 5 JUIN

Des films de de 22 pays
participent à la 18ème

édition

Un documentaire sur la vie
de l'icône égyptienne
Omar Sharif 

Le cinéaste égyptien Mark Lotfy et le réalisateur
suédois Axel Petersén vont documenter la car-
rière mouvementée de feu l'acteur égyptien

Omar Sharif. Le documentaire, intitulé «La vie et
l'époque d'Omar Sharif», suivra des événements
qui montrent comment la politique des années 1950
en Égypte a façonné le personnage de la star.Il sera
produit par Fedra de Sigrid Helleday, basée à
Stockholm, en coproduction avec les studios Fig
Leaf de Lotfy's à Alexandrie et Corniche Media à
Londres. Sharif, décédé en 2015 à l'âge de 83 ans,
était l'un des rares acteurs arabes à se démarquer
à Hollywood et était connu pour son look charisma-
tique. Né sous le nom de Michel Demitri Shalhoub
en 1932, Sharif était le fils d'un marchand de bois
dans la deuxième ville égyptienne d'Alexandrie.Il a
été élevé catholique mais s'est converti à l'islam et
a commencé à jouer dans les années 1950. «La vie
et l'époque d'Omar Sharif» montrera comment la
politique du président Djamal Abdel Nasser, qui a
dirigé l'Égypte de 1954 à 1970, et le climat politique
de l'époque l'ont conduit à se convertir à l'islam et à
changer de nom. Sharif a remporté une nomination
aux Oscars du meilleur acteur de soutien pour son
rôle dans «Lawrence d'Arabie» et a remporté des
Golden Globe Awards pour le même rôle, ainsi que
son role  dans «Docteur Jivago».Parlant couram-
ment l'anglais, l'arabe, l'espagnol, l'italien, le grec et
le français, Sharif a fait vibrer les cœurs du monde
entier.Ses rôles les plus médiatisés ont été dans les
années 1960 lorsqu'il a également joué aux côtés
de Barbara Streisand dans «Funny Girl».

N.H

Le pont de Trinquetaille 
de Van Gogh bientôt 
aux enchères

Le 13 mai prochain, la célèbre maison de vente
Christie's vendra un tableau de Van Gogh es-
timé entre 25 et 35 millions de dollars. Un ta-

bleau rare qui n’a pas été sur le marché de l’art
depuis 2004 et qui attise dores et déjà l'émoi des
collectionneurs. Le génie de Van Gogh n’en finit pas
de nous étonner et risque encore d’affoler le mar-
ché de l’art. Ce tableau du Pont de Trinquetaille à
Arles illustre d’ailleurs parfaitement sa période arlé-
sienne : on y retrouve ce jaune étincelant du Sud de
la France propre à l’œuvre du peintre à cette
époque, on reconnait également ses coups de pin-
ceau vifs et expressifs qui témoignent de son génie.
Le dernier tableau de Van Gogh - Scène de rue à
Montmartre - a été vendu à plus de 13 millions d'eu-
ros le 25 mars dernier alors qu'il avait été estimé
entre 5 et 8 millions d'euros. Estimé plus de 5 fois
plus cher, le Pont de Trinquetaille risque de faire en-
core une fois s'envoler les enchères.

N.C

Le réalisateur Taika Waititi
va jouer le pirate Barbe
Noire dans une série
télévisée

Le cinéaste Taika Waititi, bientôt dans la peau
d'un terrifiant pirate. Le réalisateur des films
Jojo Rabbit ou encore Thor: Ragnarok va in-

carner le célèbre Barbe Noire dans une série télé-
visée, annonce le site spécialisé Variety. Intitulée
Our Flag Means Death, ce feuilleton au ton co-
mique sera diffusé sur la plateforme de streaming
HBO Max. Taika Waititi est aussi producteur exé-
cutif de ce projet, et réalisera le pilote de cette
série, qui comportera 10 épisodes. L'histoire pui-
sera son inspiration dans les vraies aventures de
Stede Bonnet, un aristocrate aisé qui a abandonné
sa vie privilégiée pour devenir pirate. Ce n'est pas
la première fois que le réalisateur s'amuse à pas-
ser devant la caméra: dans le film Jojo Rabbit, qu'il
a écrit et réalisé, Taika Waititi s'était aussi glissé
dans la peau d'une version imagée d'Hitler.

AFP

Mort de l'actrice oscarisée
Olympia Dukakis

Olympia Dukakis, notamment connue pour
ses rôles dans Éclair de lune, Potins de
femmes et Les Chroniques de San Fran-

cisco sur Netflix, est morte  samedi à l'âge de 89
ans.  Dukakis est née en 1931 dans le Massachu-
setts, de parents grecs. Après des études de phy-
siothérapie et d'arts de la scène à l’université, elle
commence sa carrière d’actrice sur les planches.
Elle incarne à la fin des années 1980 l'un de ses
rôles les plus marquants au cinéma, dans le film
Éclair de lune (Moonstruck). Le personnage de
Rose Castorini lui permet de remporter l’Oscar et le
Golden Globe Award de la meilleure actrice dans un
second rôle, et d'être nommée aux BAFTA dans la
même catégorie. La chanteuse Cher, qui lui donnait
la réplique dans le film, lui a rendu hommage sur
Twitter. Récemment, on a pu voir Olympia Dukakis
sur Netflix: elle a repris en 2019 son rôle d'Anna
Madrigal pour le retour, le temps d'une saison, de la
série Les Chroniques de San Francisco. La version
originale, basée sur les romans d’Armistead Mau-
pin, avait été diffusée de 1993 à 2001.

REUTERS

Le film “75 días” du réalisateur Marc Romero
ouvrira le programme officiel de Festival
International du Film d'Alicante (El Festival
de Cine de Alicante) en Espagne, qui fête
cette année sa dix-huitième édition,du 29
mai au 5 juin 2021.

"LA PESTE" D’ALBERT CAMUS

Prochainement une nouvelle traduction du roman
phare  signée par Waciny Laredj

Au cours des prochains
jours, une nouvelle édi-
tion du roman "La Peste"

de l'écrivain français Albert
Camus sera publiée chez Dar Al-
Jamal, avec une nouvelle présen-
tation et traduction de l'écrivain
algérien Waciny Al-Araj.
"La nouvelle traduction du célè-
bre roman d’Albert Camus "La
Peste"paraitra en juin, parallèle-
ment à la parution de la traduc-
tion des "Correspondances Albert
Camus/ Maria Casarès" aux édi-
tion Al-Kamel (Beirut-Alle-
magne) et aux éditions Al Fadhaa
El Hor (Espace libre), collection
Libre Poche en Algérie".
"La nouvelle traduction de La
Peste constitue un moment im-
portant pour l’expérience de
Camus car relevant la deuxième
phase de son expérience qui l’a
entamée par l’absurde consacrée

dans son roman "L’étranger" et
manifestée à travers "La Peste" en
sus de l’étape de l’amour dans son
roman inachevé "Le Premier
Homme" qui l’a accompagné
jusqu’à sa mort, c’est pourquoi je
me suis lancé dans cette aventure
difficile et intéressante pour le
triomphe de la vie même en

pleine pandémie et ce, à travers
un grand projet de deux ans
concernant tous les romans de
Camus, à savoir L’étranger,
(1942), La Peste (1947), La Chute
(1956), La Mort Heureuse (1971)
et Le Premier Homme (1994) » a
écrit M. Waciny dans sa préface.
"Je ne cache point avoir lu toutes

les traductions de la peste notam-
ment celles signées par de grands
auteurs dont Souheil Idriss
(1981), Kaouthar Abdessalem El
Bahiri, Salim Kabaoua, Yara
Chouaaa et bien d’autres, des tra-
duction de différentes valeur,
force et influence», a-t-il indiqué
M. Waciny Laredj sur sa page Fa-
cebook, précisant que ces "der-
nières manquent d’émotion qui
précède la traduction et lui
confère une force intérieur com-
posant avec le moment historique
que nous vivons pour marquer,
ainsi, le retour du texte source
par le biais de la nouvelle traduc-
tion".
Primé de plusieurs prix, Waciny
Laredj est l’un des célèbres écri-
vains en Algérie et dans le monde
arabe dont les œuvres ont été tra-
duites dans plusieurs langues.

R.C

Des soirées musicales virtuelles, organi-
sées par l’Association culturelle des
arts modernes d’Oran, seront diffu-

sées en direct sur le net à compter du demain,
dans le cadre de l’animation des soirées de Ra-
madhan.
Souag Mokhtar, artiste, auteur et compositeur
a indiqué que sept soirées virtuelles en direct
sont programmées à compter de lundi pro-
chain, ajoutant que le programme prévoit des

chansons raï et oranaises, ainsi que de la mu-
sique pour les jeunes.
Le même responsable, qui a précisé que ces
soirées sont virtuelles en raison des mesures
de prévention contre le covid-19, a souligné
que "ces soirées ont un double objectif, le pre-
mier est d’apporter notre contribution dans
l’animation des soirées de ce mois sacré de Ra-
madhan et le second est de faire travailler les
artistes, sévèrement touchés par la pandémie,

et qui depuis des mois sont sans travail à cause
de l’arrêt des activités culturelles en public".
Le président de l’Association culturelle des arts
modernes a fait savoir que ces soirées, qui se-
ront diffusées à partir du nouveau siège de la
direction de la culture d’Oran, sont organisées
avec la contribution de la Direction générale
de la culture et des Arts et de l’Office national
des droits d’auteur et droits voisins (ONDA).

R.C

Oran : des soirées musicales virtuelles en direct sur le Net
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Mots croisés grille N° 227

Grille muette N° 227

Horizontalement
1 Rochambeau l'aida à gagner l'indépendance.2 Baie protégée où grandit Ba-
rack.3 Jargon de programmeur de haut niveau.- Les cinquante.- Demi-chapeau
ou demi-ego.4 Et donc laid, comme ce pied.- Avec Neisse, frontière naturelle
qu'enjamba Hitler en 1939.5 Donc, penses.- Mormon qui gagna le Montana
mais perdit le Vermont.6 Tchèque brûlé précurseur du protestantisme.- Chères
au coeur des étudiants Erasmus (Sigle).7 Personnification actualisée de l'Oncle
Sam.- L'Oncle Sam y battit Saddam.8 Compagnie endeuillée par un attentat à
bord d'un de ses DC-10 en 1989.- Reçoit un Supérieur en plus du Manitou.9
Fourreau de Titan.- Cuculles de Gaulois.10 Pas assez bien cornaqué pour bar-
rir au Congrès en 2012.
Verticalement
1 Hissée par Hoban, son bail est de quatre ans (deux mots).2 Nobel du bon ou
label à belon, par ex.- Sagace.3 Surfe sur la vogue.- Une eau propre à nos voi-
sins germains.4 Médaille pour bravoure exceptionnelle que reçu Buffalo Bill.-
Numéros à l'oeuvre.5 Masculin seulement.- Loi mosaïque en cinq volumes.6
Telle une épée sans fourreau.- Avant sa suite, c'est le milieu.- Tarn et Poe y fi-
rent couler leur verve.7 Particule élémentaire en la matière.- Toute une portée
de chahs persans dans la gorge de Netanyahou.8 Inapproprié pour s'adresser à
Obama.- Cocon de Mitt.9 Vieille tête de turcs.- Herbivore qui pâture désor-
mais avec bien d'autres dans le pré carré du Capitole.10 Teint sombre pour
Maison blanche.- Ca convient à Aurora comme à Charlotte.- Métal hurlant.

Horizontalement
2 Berceau de la Liberté.3 Ils tirent des traits.4 Où habitent
les Colombiens.5 Dégourdie.- Il a le nez dans le guidon.6
Terme.- Article.- Homme de la résistance.7 Elle a un vais-
seau.- Unité d'armée.8 Co-auteur d'un chant de guerre.- Tra-
vaille dans le bâtiment.9 Sigle européen.- Traverse sous le
pot.10 Ne rendent pas.
Verticalement
2 Sans fils, elles prennent la maille.3 Elles se mettent aux
bords à bord.4 On y est en sécurité.- Ville thaïlandaise.5 Il
ne manque pas de génie !6 Capitale européenne.- Lettre
grecque.7 Dans le marais.- Barres parallèles.8 Flou artis-
tique.- Un goût de scotch.9 En Corne est.10 Ronald Reagan
ou Abraham Lincoln.- Font des parties (très) fines.

Nombres croisés 



3 mai 1469 à Florence (Italie) - 21
juin 1527 à Florence (Italie)

Biographie Nicolas Machiavel
Né sous le gouvernement de Lau-
rent le Magnifique, Niccolo Ma-
chiavelli voit les Français de
Charles VIII entrer à Florence et
Savonarole étriller la cité (1494-
98). Secrétaire de chancellerie de
la République florentine, il parti-
cipe à des missions diplomatiques
délicates auprès des puissances du moment, en particulier
de César Borgia, fils du pape Alexandre VI, puis du nou-
veau pape Jules II. Il convainc Louis XII de France de ne
pas secourir Ferrare assiégée par le pape en 1510.
Mais en 1512, les Médicis reprennent le contrôle de Flo-
rence. Machiavel est arrêté et même torturé. Il échappe à
la mort grâce à une amnistie décrétée en mars 1513 par le
nouveau pape Léon XIII (Jean de Médicis). Retiré à San
Casciano, il va dès lors composer de nombreux ouvrages
tirés de son expérience (L'art de la guerre, Histoires flo-
rentines, la Mandragore,...).
Le plus connu de ses livres, Il Principe (Le Prince, 1513),
est un court essai dédié à Laurent de Médicis, duc d'Ur-
bino, dans lequel l'auteur expose l'art et la manière de gou-
verner en jouant habilement des sentiments populaires. Il
donne en exemple César Borgia, fils naturel du pape
Alexandre VI, qui gouverna dans les années précédentes
les États pontificaux en faisant preuve d'une absence totale
de scrupules.
On a présenté Machiavel comme un cynique dépourvu
d'idéal et tiré de son nom un adjectif commun : machia-
vélique, alors que cet homme politique était seulement
soucieux du bien public mais sans illusion sur les vertus
des hommes. De son chef-d'oeuvre, retenons cette sen-
tence : « Car la force est juste quand elle est nécessaire »,
mais aussi « Divise pour régner ! » (en latin : « Divide ut
imperes ! »), et pour finir : « Si tu peux tuer ton ennemi,
fais-le, sinon fais-t'en un ami ».

Mots Fléchés N° 27

Lundi 3 Mai 2021

Jeux
23

Mots Fléchés N° 227

Ça s'est passé un...3 Mai

Mots mélés

Entourée de fidèles comme elle convaincue de l'urgence de
revenir aux sources du conservatisme, Margaret Thatcher
évince en 1975 Edward Heath de la tête du parti conser-
vateur.
Quatre ans plus tard, bénéficiant du mécontentement gé-
néral dû à une nouvelle grève des mineurs et à la pression
fiscale, elle met le gouvernement travailliste de James Cal-
laghan en minorité et remporte les élections législatives qui
suivent, le 3 mai 1979. Appelée par la reine à la tête du gou-
vernement britannique quelques jours plus tard, elle y res-
tera plus de dix ans et entamera une révolution
conservatrice sans précédent.

1979 : Margaret Thatcher
remporte la majorité 
aux Communes

1469 : Naissances 
de  Nicolas Machiavel
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Mostaganem
Décès de la Moudjahida Chacha Khadouma

La Moudjahida Chacha Khadouma, décédée hier dans la ville de Sidi Ali
(Mostaganem) à l’âge de 86 ans, sera inhumée après la prière d'El Asr, a-t-on
appris auprès de la direction de wilaya des Moudjahidine et ayants droit. Née

le 4 octobre 1935 dans la région de Sidi Lakhdar, à l’Est de la wilaya de Mostaga-
nem, la Moudjahida, rejoignit l’Organisation Civile du Front de libération nationale
(OC/FLN) en 1960, selon les informations fournies par le service du patrimoine
"historique et culturel", a-t-on indiqué. La défunte, connue sous le nom de Nacéra
durant la glorieuse guerre de Libération nationale, alors veuve du Chahid Karadja
Mohamed (1923-1958) a été "moussabila" dans la zone 2, relevant de la région 4 de
la Wilaya V historique, a ajouté la même source. La défunte Moudjahida, a été
inhumée hier au cimetière de la commune de Sidi Ali, a-t-on indiqué.

Trois morts et 16 blessés
ont trouvé la mort dans
les wilayas de Mascara

et Tipaza.
A Mascara, deux personnes
ont trouvé la mort et deux au-
tres ont été grièvement bles-
sées dans un accident de la
route survenu, a-t-on appris,
hier, des services de la protec-
tion civile.
L’accident s’est produit, sa-
medi soir au niveau de la RN
06 reliant les communes de
Frouha et Ghriss, suite à une
collision entre un camion
semi-remorque et un véhicule
de tourisme. Le conducteur
de ce dernier et un bébé de
deux ans sont morts sur le
coup alors que deux autres
passagers ont été grièvement

blessées. A Tipaza, une per-
sonne est décédée et 14 autres
ont été blessées dans deux ac-
cidents distincts de la circula-
tion, survenus durant ces
dernières 24 heures, sur les
routes de la wilaya de Tipasa,
a-t-on appris, hier, auprès des
services de la Protection civile
de la wilaya.
Le premier accident, ayant né-
cessité l'intervention de l'unité
de la protection civile de Gou-
raya (ouest de Tipasa) est sur-
venu samedi soir à l'entrée-est
de la ville, suite à une colli-
sion entre deux véhicules,
ayant causé la mort d’une
femme, sur place, en plus de
blessures diverses à sept per-
sonnes, dont trois enfants, a-
t-on ajouté de même source.

Les victimes ont été transpor-
tées à l'hôpital de Gouraya,
pour y recevoir les soins né-
cessaires, tandis qu'une en-
quête a été ouverte, par les
services de la gendarmerie na-
tionale pour déterminer les
circonstances exactes de cet
accident, est-il précisé, par
ailleurs.
Le 2ème accident de ces der-
nières 24 heures, a été enre-
gistré sur l'axe de la RN66,
reliant la ville de Sidi Amer à
Menaceur, où les éléments de
la Protection civile sont inter-
venus pour assister sept per-
sonnes atteintes de blessures,
jugées "légères", suite à un ca-
rambolage entre quatre véhi-
cules, est-il signalé de même
source.

ACCIDENTS DE LA ROUTE

Trois morts et 16 blessés
à Mascara et Tipaza

PALESTINE
16 journalistes
palestiniens détenus
dans les prisons de
l'occupation

Seize journalistes palestiniens se trouvent
toujours dans les prisons de l'occupation
israélienne dans des conditions de dé-

tention difficiles, a dénoncé dimanche le club
du prisonnier palestinien, à la veille de la célé-
bration de la Journée mondiale de la liberté de
la presse, le 3 mai de chaque année.
Le Club du prisonnier a ajouté dans un commu-
niqué relayé par l'agence de presse Wafa que

l'occupation israélienne poursuit sa politique vi-
sant à restreindre la liberté d'opinion et d'ex-
pression et à arrêter des journalistes et des
militants dans une tentative de saper leur rôle
sociétal, culturel et politique.
L'occupation, ajoute-t-on de même source,
tente également d'empêcher les journalistes de
rapporter les faits et dévoiler les crimes en
cours contre les Palestiniens, tels que des ar-
restations arbitraires répétées, des menaces et
des attaques sur le terrain.
En outre, quatre journalistes palestiniens ont
été soumis à la politique de détention adminis-
trative israélienne, dont Alaa Al-Rimawi, 43 ans,
de Ramallah, qui était en grève de la faim de-
puis son arrestation le 21 avril dernier.
Dans son rapport mensuel, publié dimanche à
l'occasion de la Journée mondiale de la liberté
de la presse, l'agence Wafa, a fait état de 25
violations ayant ciblé des journalistes au mois

d'avril par les forces d'occupation israéliennes
dans la Bande de Ghaza et en Cisjordanie oc-
cupée. Au mois de mars, 13 autres violations
israéliennes ont été commises contre des jour-
nalistes et des institutions médiatiques travail-
lant dans les territoires palestiniens occupés.

BURUNDI 
Bujumbura fait face 
à des inondations   

La ville de Bujumbura au Burundi est prise
en étau par la montée des eaux du Lac
Tanganyika en raison de fortes précipita-

tions enregistrées dans la sous-région qui en-
traînent des crues et l’érosion, selon des
médias locaux. "Dans la ville de Bujumbura les

fortes précipitations ont causé d'importants dé-
gâts matériels : des maisons inondées, des
lieux de loisirs détruits, des écoles fermées. De
nombreux habitants des quartiers de Buyenzi,
Kabondo, Kinindo ou encore Kibenga rural vi-
vent un cauchemar, certains ont fui leurs domi-
ciles", selon africanews.
Lac Tanganyika est sorti de sa réserve. Selon
des experts interrogés, l'année 2021 ressemble
à celle de 1964 du point de vue pluviométrique.
Si la saison des pluies est plus courte entre 5
et 6 mois, l'abondance des précipitations, n'a
pas changé. Des riverains inquiets attendent
l'action des autorités.
Les autorités ont invité les habitants vivant
dans des zones à risque à quitter les lieux au
plus vite. Un appel à déménager exécuté dans
certains endroits. Comme solution, les habi-
tants invitent les autorités à empêcher les
constructions sur le lit du Lac Tanganyika.

Alger 23 Tizi Ouzou 25
Tiaret 22 Béjaïa 23
Constantine 26 Oran 24

Météo

Deux travailleurs d'une entre-
prise de travaux d'assainis-
sement, coincés sous un

amas de terre, sur un chantier, sis
à Beni-Atteli, nord de Médéa, ont
été secourus par les éléments de
la Protection civile, après d'in-
tenses efforts, a-t-on appris, hier,
auprès de la protection civile.
L'accident s'est produit, selon la
même source, en début d'après-
midi, sur un chantier de réalisa-
tion de canalisation pour réseau
d'assainissement au niveau du
village de l'agglomération de
"Beni-Atteli", à 4 kilomètre au
nord de Médéa, ou deux em-
ployés s'étaient retrouvés piégés,
au fond d'une fosse, après l'effon-

drement d'un pan du chemin de
conduite de la canalisation, a-t-on
indiqué.
Plus d'une vingtaine de secou-
ristes de la protection civile a été
mobilisée pour cette opération de
sauvetage qui a été couronnée,
après plusieurs heures d'efforts,
par l'extraction des deux em-
ployés du fond du fossé où ils
étaient partiellement ensevelis
par l'amas de terre, a-t-on ajouté,
précisant que les victimes, qui
souffraient de contusion et de
douleurs au bassin et aux
jambes, ont été évacués en ur-
gence vers l'hôpital de Médéa
pour recevoir les soins néces-
saires.

BENI-ATTELI (MÉDÉA)

Deux employés coincés sous un
amas de terre, secourus

La marine libyenne a an-
noncé samedi qu'une pa-
trouille des garde-côtes

avait secouru 172 immigrants
clandestins au large des côtes
ouest du pays.
Selon un communiqué de la
marine libyenne, les 172 per-
sonnes ont été secourues au
large des côtes de la ville de
Zawiya, à quelque 45 km à

l'ouest de la capitale Tripoli,
après que la patrouille a reçu
un appel de détresse.
"Dès que l'opération de sauve-
tage a été achevée, les immi-
grés clandestins ont été
débarqués à la base navale de
Tripoli, puis transférés au cen-
tre d'accueil d'Ain Zara (à Tri-
poli)", indique le communiqué.
Selon l'Organisation internatio-

nale pour les migrations, plus
de 600 immigrants illégaux ont
été ramenés en Libye au cours
des 48 dernières heures.
La Libye est devenue un point
de départ privilégié pour des
milliers d'immigrants clandes-
tins qui traversent chaque
année la mer Méditerranée
pour tenter de rejoindre l'Eu-
rope.

LARGE DES CÔTES OUEST DE LIBYE
La marine sauve 172 immigrés clandestins

BMS

Pluies, parfois sous forme
d'averses orageuses, sur plusieurs
wilayas

Des pluies, parfois sous
forme d'averses ora-
geuses accompagnées

localement de grêle, ont affecté
plusieurs wilayas du pays hier.
Le BMS, de niveau de vigilance
orange, concerne les wilayas
de Boumerdès, Tizi-Ouzou, Be-
jaia, Jijel, Skikda, Annaba, El
Tarf, Bouira, Bordj Bou-Arreridj,
Sétif, Mila, Constantine,
Guelma, Souk Ahras, Oum El-
Bouaghi, M'sila, Batna, Khen-
chela et Tébessa. Les
quantités de pluie sont esti-

mées entre 30 et 40 mm, pou-
vant atteindre localement 50
mm, durant la validité du BMS
qui court de dimanche à 18h00
à lundi à 12h00. Ces perturba-
tions atmosphériques concer-
neront également les wilayas
de Biskra, Ouled-Djellal, El-
Mghair, Touggourt et le Nord
d'El-Oued ou les quantités de
pluie attendues sont estimées
entre 15 et 25 mm durant la va-
lidité du BMS qui s'étend de di-
manche à 21h00 à lundi à
06h00.

Le président du Haut conseil
d'Etat en Libye, Khaled al-
Machri, a plaidé, samedi, pour

l'organisation d'un référendum sur
la nouvelle constitution avant les
élections, soutenant qu'"une nou-
velle Constitution résoudra de nom-
breux problèmes", rapportent des
médias libyens.
Recevant l'envoyé onusien en
Libye, Jan Kubis, M. al Machri a af-
firmé que "l'organisation d'un réfé-
rendum sur la nouvelle Constitution
avant les élections du 24 décembre
prochain est la meilleure option en
ce sens qu'elle résoudra de nom-
breux problèmes dont la réouver-
ture de la route côtière qui tarde à

voir le jour". Khaled al-Machri af-
firme, à ce titre, qu'"il est tout à fait
possible d'organiser dans peu de
temps un référendum sur la nou-
velle Constitution".
Abordant, par ailleurs, la réouver-
ture de la route côtière, M. al-Machri
a souligné que "la persistance de la
présence des mercenaires et forces
étrangères en Libye est le principal
obstacle empêchant sa réouver-
ture".
De son côté, l'envoyé spécial de
l'ONU en Libye, M. Kubis a informé
le président du Haut conseil d'Etat
des conclusions de la réunion infor-
melle du Conseil de sécurité sur la
Libye tenue récemment.

NOUVELLE CONSTITUTION EN LIBYE
Al Machri plaide pour un référen-
dum avant les élections


